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INVITATION AU VOYAGE - Panneau pour la révolution cubaine.
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¡ Bienvenidos a Cuba !

Après une longue période de repli sur soi, Cuba a amorcé un tournant dans son histoire suite au réchauffement de ses relations avec les États-Unis en 2015, attirant des personnalités et des touristes du monde entier désireux de connaître le « Cuba d'avant », à savoir d'avant le retour éventuel des Américains. Mais l'île crocodile n'est en réalité sur le point de faire peau neuve qu'en apparence et l'embargo américain, même s'il a été assoupli, n'a toujours pas été levé, contrairement à ce qu'il se dit parfois. A Cuba c'est encore la lucha et la vie des Cubains est loin d'être facile malgré l'égalité des chances voulue par le régime castriste après le triomphe de la révolution en 1959. Ironie des temps modernes, depuis les années 1990, l’Etat socialiste se livre à l’économie de marché dans l’industrie du tourisme, la principale ressource en devises du pays. Et suite aux réformes de Raúl Castro encourageant le secteur privé, l'économie cubaine se veut plus mixte sans pour autant renoncer aux fondements du communisme. Et malgré l'arrivée au pouvoir d'un nouveau président à Cuba en avril 2018, le pays s'inscrit dans la continuité de Raul Castro, qui en tant que premier secrétaire du parti communiste, a encore beaucoup de pouvoir dans les décisions gouvernementales à Cuba.

Quant au bonnes relations entre Cuba et les Etats-Unis, elles semblaient bien parties pour durer suite à la visite officielle de Barack Obama en 2016, la première visite d'un chef d'Etat américain depuis 88 ans... Mais rien ne va plus depuis l'arrivée au pouvoir de Donald Trump en 2017. Sans détricoter les réformes de son prédécesseur, il a en effet mis coup d'arrêt à cette politique d'ouverture envers Cuba et le froid diplomatique entre les deux pays est désormais bien réel. Une chose est sûre, malgré tous ces soubresauts, Cuba n'a rien perdu de son charme, elle est même plus fascinante que jamais. Prenez votre billet, il est encore temps de découvrir ce pays, qui est toujours aussi beau et authentique, pour le plus grand bonheur des millions de touristes qui le visitent chaque année.

L'équipe de rédaction

[image: ] REMERCIEMENTS. Merci à Didier et Nadine de l'association Cuba Linda pour leur aide logistique précieuse ; merci à Elio et à sa femme Hyleem pour leurs bons plans dans la capitale ; merci à Odalys pour son accueil chaleureux à la Casa Smith à Trinidad ainsi qu' à Dalia et Millo pour leur super accueil à Viñales. Merci enfin à tous les Cubains qui m'ont gentiment accueillie dans leur casa particular pendant mon enquête.
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LA HAVANE – LA HABANA - Musicien dans les rues de La Havane.
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330 jours d’ensoleillement

Avec quelque 330 jours d’ensoleillement par an, Cuba est une terre gorgée de lumière et de chaleur. Idéal pour couper la grisaille des hivers européens. Pas d’inquiétude durant la saison humide, les orages violents mais brefs laissent rapidement place aux rayons de soleil.



Un peuple accueillant

En dépit des difficultés matérielles, le peuple cubain reste digne et saura vous ménager un accueil chaleureux. Joie de vivre, vitalité et humour demeurent les maîtres mots. Des auto-stoppeurs rencontrés sur le bord de la route, au guajiro qui vous enseignera les secrets du tabac ou au simple passant rencontré dans la rue, la conversation s’engage toujours rapidement avec l’esprit d’à-propos très latino. L’existence d’un vaste réseau de chambres chez l’habitant donne également l’occasion de s’imprégner au plus près des réalités et du quotidien de la population, au-delà des clichés réducteurs et faciles.



Une sécurité assurée

Cuba est incontestablement le pays le plus sûr de toute l’Amérique latine, voire de l’Amérique tout court, où il fait bon voyager. Comme partout, des précautions sont à prendre, mais les rues cubaines ne connaissent que très peu la violence. Les enfants et les femmes peuvent cependant circuler partout et à n’importe quelle heure de la journée sans rencontrer de problème particulier.

Le pire qui puisse vous arriver serait des vols à l'arrachée, malheureusement en recrudescence avec l'augmentation du nombre de touristes, mais ils restent plutôt rares et ont principalement lieu à La Havane ou Santiago de Cuba. Ailleurs c'est le calme plat ou presque. Mais bien sûr il est recommandé de rester prudent, d'éviter les rues désertes la nuit et de ne pas se promener avec des effets personnels de valeur. Cuba est certes un pays sûr mais ne soyez pas naïf pour autant...



Une culture originale et métissée

Extrêmement métissée, Cuba mélange les genres et les couleurs avec brio. En avance sur son temps, au regard des murs culturels érigés partout ailleurs dans le monde, l’île prouve que la couleur ne saurait être le seul facteur de cohésion. Pays d’immigration, désirée ou forcée, les influences se mêlent et les références s’entrecroisent. Espagnols, Italiens, Français, Africains et Chinois ont désormais laissé place aux Cubains, jeune nation à part entière. Le bouillon culturel, quasi palpable sur place, dit assez bien la spécificité de cette île, génératrice d’artistes talentueux dans tous les domaines (musique, littérature, peinture). Au carrefour entre l’Europe, l’Afrique, les Caraïbes et les Amériques, Cuba a inventé cet univers surréaliste, où le régime communiste autoritaire côtoie la nonchalance insulaire et l’indolence des tropiques. Un monde où le son, le rythme et le corps tiennent presque lieu de métaphysique. Bariolée, festive et mystérieuse, la trajectoire cubaine continue d’exercer son irrésistible attraction, multipliant les contradictions avec un sourire en coin et une malice étonnante.



Des plages de sable fin aux eaux cristallines

Dotée de près de 4 000 km de côtes, Cuba offre une quantité impressionnante de belles plages aux eaux cristallines. Citons sans être exhaustif Varadero, Playa Pilar, Guardalavaca et toute une série d’îlots (cayos) plus beaux les uns que les autres et qui vous feraient presque tourner de l’œil avec leurs étendues de sable blanc farineux. Les plages sont d’une manière générale plus belles sur la côte nord. Farniente ou sport, les combinaisons sont multiples. Vous pouvez lézarder simplement sur votre serviette ou vous adonnez aux joies des sports nautiques (windsurf, apnée, kayak…). Amis plongeurs, à vos bouteilles, l’île offre en effet de superbes sites qui sont d'excellents spots comme Maria la Gorda, l’Isla de la Juventud et la baie des Cochons (Playa Larga, Playa Girón).



Une nature pleine de ressources

Avec trois zones montagneuses (la sierra de Guaniguanico à l’ouest, le massif de l’Escambray au centre et la sierra Maestra à l’est) et des formations rocheuses karstiques uniques dans la vallée de Viñales (les mogotes), préparez-vous à quelques balades au cœur d’une nature généreuse et encore parfaitement préservée. Pour les fanas de spéléologie, de nombreuses grottes, dont certaines figurent parmi les plus grandes d’Amérique latine (Santo Tomás), donnent un aperçu passionnant de l’univers souterrain du pays. À la surface, vous appréciez tout autant la variété de la faune et de la flore, où le taux d’endémisme reste extrêmement élevé.



Merveilleuse La Havane

Impossible de ne pas évoquer la mythique capitale cubaine. Son magnifique quartier colonial (Habana Vieja), qui a fait peau neuve depuis la mise en route de la vaste politique de restauration, son Malecón, front de mer s’ouvrant sur le détroit de Floride et véritable épine dorsale de la ville, et naturellement l’ensemble de ses quartiers (Centro Habana, Vedado, Miramar) qui ont toujours imprégné durablement l’imaginaire. Fascinante et attachante, la capitale continue de distiller sa magie et ses charmes. Une fois le soleil éclipsé, à vous les soirées sans fin au cœur de ce chaudron nocturne.



Fiche technique
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CAMAGÜEY - Voiture cubaine typique.
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Argent

Double monnaie

Les Cubains utilisent le peso cubain (noté $) pour les achats courants (nourriture, boisson, etc.) mais aussi le peso convertible (noté CUC) pour les biens de consommation plus chers (meubles, TV, produits multimedia, chambres d'hôtel, etc.). Le CUC est la monnaie utilisée exclusivement par les touristes. Elle remplace le dollar américain (US$) depuis le 8 novembre 2004.

[image: ] Vigilance. Les deux monnaies ayant cours à Cuba, certains arnaqueurs profitent de la confusion que peut engendrer le double affichage. Assurez-vous que les prix sont bien indiqués en peso cubain (monnaie nationale) ou en peso convertible (CUC, pour les étrangers), notamment dans les restaurants. Cette précaution d’usage vous évitera de payer, par exemple, votre repas 30 CUC au lieu de 30 pesos cubains, soit 1,13 CUC ! Tous les prix doivent être affichés en peso convertible et/ou consultables sur demande.

Taux de change

En juillet 2018, le taux de change était le suivant :

[image: ] 1 € = 1,17 CUC ; 1 CUC = 0,85 €.

[image: ] 1 CUC = 26,5 CUP (pesos cubains) ou $ (à ne pas confondre avec l'US$ !) ; 100 CUP/$ = 3,77 CUC.

Idées de budget

[image: ] Petit budget : 60 CUC/jour et par personne. Avec hébergement en casa particular, repas sur le pouce ou bon marché, sans les excursions ou le transport.

[image: ] Budget moyen : 100 CUC/jour. Avec hébergement en casa particular ou dans un 3 étoiles, repas dans de bons restaurants, sans les excursions ou le transport.

[image: ] Gros budget : 180 CUC/jour. Avec hébergement dans un hôtel 4 à 5 étoiles, repas dans de très bons restaurants, sans les excursions ou le transport.




Important : prévoyez beaucoup d'espèces d'avance !


Si vous disposez d’une carte bancaire internationale, il vaut mieux être prévoyant et emporter des espèces avec vous, même depuis la France car il arrive que votre carte soit bloquée par la banque par mesure de précaution au bout d'un certain nombre de retraits au distributeur ! Un grand nombre de touristes français en ont fait les frais lors de leur séjour à Cuba. Même si vous avez une carte Gold et un large plafond de retrait, cela peut arriver. C'est une précaution que les banques françaises prennent automatiquement à Cuba car c'est un pays considéré à risques en matière de vols de cartes bancaires et de retraits frauduleux.

Par conséquent, gros problème, vous pouvez vous retrouver sans le sou si vous ne pensez pas à garder toujours des espèces d'avance. L'idéal c'est finalement de changer un important montant d'euros à votre arrivée à Cuba et de les conserver à l'hôtel au coffre-fort ou dans votre casa particular où tout est sécurisé et surveillé (les propriétaires des casas sont responsables de vos biens au regard de la loi). N'emportez qu'un petit montant en espèces avec vous quand vous vous promenez, juste en cas de vol (mais ils sont peu fréquents) et retirez de temps en temps. Au moment où vous serez bloqué, vous serez ainsi un peu à l'abri.

Comment faire pour débloquer votre carte ? Cela prend 48 heures en moyenne et appeler votre conseiller ne suffit pas. La banque vous envoie le téléphone d'un service de vérification bancaire par texto et c'est seulement eux qui sont alors habilités à débloquer votre carte après un certain nombre de questions de sécurité.







Cuba en bref



Le pays

[image: ] Nom officiel : République de Cuba.

[image: ] Devise : Patria o muerte, Venceremos (La Patrie ou la mort, nous vaincrons)

[image: ] Capitale : La Havane.

[image: ] Superficie : 110 922 km².

[image: ] Président : Miguel Diaz-Canel (depuis avril 2008).



La population

[image: ] Population : 11 239 445 habitants (2018).

[image: ] Densité : 102,28 habitants/km² (2018).

[image: ] Croissance démographique : 0 % (2018).

[image: ] Espérance de vie : 79,7 ans (2017).

[image: ] Composition : 51 % de métis, 37 % de Blancs, 11 % de Noirs, 1 % de Chinois.

[image: ] Taux d’alphabétisation : 100 % (2018).

[image: ] Indice de développement humain (classement ONU) : 0,775. Cuba arrive à la 68e place sur 189 pays dans le classement mondial publié en 2017 concernant l'année 2016.



L’économie

[image: ] PIB : 89,689 milliards $USD (2016).

[image: ] PIB/hab : 7 815 US$ (2016).

[image: ] Taux de croissance : +3 % en 2013, +3,1 % en 2012 ; +1,4 % en 2014 ; +4, +4 % en 2015 ; +4,4 % en 2016.

[image: ] Taux de chômage : 2,5 % (2017).

[image: ] Part des secteurs dans le PIB : services 74% (essentiellement liés au tourisme), industrie 20%, agriculture 5% (chiffres de 2017).



Téléphone

[image: ] Indicatif national : 53.

[image: ] De la France vers Cuba : composer le 00 53 + indicatif de la ville + numéro de votre correspondant.

[image: ] De Cuba vers la France : composer le 00 + 33 + numéro de votre correspondant sans le 0 initial.

[image: ] Cuba, appel local au sein d'une même province : numéro désiré sans code province.

[image: ] Cuba, de province à province : 01 + code de la province + numéro.

[image: ] Cuba, de la province vers la Havane : 07 + numéro

[image: ] Des cartes téléphoniques de 5 CUC, 10 CUC ou 20 CUC sont en vente chez ETECSA (opérateur téléphonique), dans les hôtels, les aéroports, les restaurants et les stations-service. Elles sont valables partout dans le pays, et notamment dans les centres d’appel des plus grandes villes. Tablez sur 4 CUC/min pour l’Hexagone. À l’inverse des appels vers l’étranger, les tarifs des communications intérieures sont dérisoires. Privilégiez dans ce cas les pièces de monnaie, l’utilisation de cartes prépayées est en effet surfacturée.



Décalage horaire

Il y a 6 heures de décalage horaire entre la France et Cuba : quand il est 18h à Paris, il est 12h à La Havane. Les changements horaires s’effectuent quasiment aux mêmes dates (fin mars et début octobre).



Climat

Climat subtropical humide (78 % d’humidité dans l’air en moyenne).

[image: ] Jours d’ensoleillement par an : 330.

[image: ] Température moyenne : 25 °C (variant entre 18 °C et 35 °C).

[image: ] Températures minimales : 10 °C le jour et 5 °C la nuit en janvier et février.

[image: ] Températures maximales : entre 28 et 35°C en juillet et août.

[image: ] Cyclones : d’août à novembre avec un pic enregistré en octobre.



Saisonnalité


[image: ]

Saisonnalité - Bloc Meteo cuba



[image: ] Conditions climatiques idéales :  de mars à juin.

[image: ] Saison sèche :  de novembre à mai.

[image: ] Saison humide :  de juin à octobre, alternance de pluies diluviennes de courte durée (généralement en soirée) et d’un bon niveau d’ensoleillement.

[image: ] Vacances et carnaval :  en juillet et en août.




Le drapeau cubain


[image: ]

Le drapeau cubain - Drapeau cuba



Le drapeau cubain est tricolore, avec le bleu pour le ciel et la mer, le blanc pour la pureté et le rouge pour le sang. Dessiné par Miguel Tourbe Tolón en 1849, il est arboré la première fois lors de la prise de Cardenas (Matanzas), le 19 mai 1850, lorsqu’un groupe d’aventuriers dirigés par le général Narciso López prétend annexer Cuba aux Etats-Unis. De symbole de l’indépendance, il est devenu celui de la patrie… Il est composé d’un triangle rouge à gauche, près de la hampe, avec au centre une étoile blanche solitaire à cinq branches et, à droite du triangle, de cinq franges horizontales : trois bleues alternant avec deux blanches. Voici ce que disaient les patriotes réunis en 1848 de la signification du choix de ces couleurs : « Le drapeau de notre République devrait être tricolore comme la cocarde avec laquelle les patriotes français semèrent la terreur parmi les tyrans. Le bleu et le blanc des franges sont comme le ciel et les nuages de notre île. L’étoile nous guide vers un avenir radieux. L’arbre de la liberté se nourrit parfois de sang : le rouge de notre drapeau est celui de notre sang.






Idées de séjour
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LA HAVANE – LA HABANA - National Capitol Building.

© Reinhard Schmid





Séjour d’une semaine

Un long voyage aller-retour, le décalage horaire, les changements de température, de nourriture, bref, beaucoup de dérangement pour peu de temps en définitive. Une semaine passée sur l’île peut cependant être mise à profit pour visiter La Havane, mythique et sensuelle, la vallée de Viñales célèbre pour ses mogotes (immenses collines calcaires arrondies) et sa nature extrêmement pittoresque, Trinidad la ville coloniale la mieux préservée du pays inscrite au patrimoine mondial de l’UNESCO. Voici un exemple de parcours qui livre une première approche culturelle d’ensemble, mais rapide.

[image: ] Jour 1. Arrivée à La Havane. Balade sur le Malecón au coucher du soleil pour apprécier ce spectacle superbe, s'imprégner de la ville tout en se détendant. Apéro dans un bar branché du Vedado et dîner dans un restaurant de notre sélection appartenant à un particulier pour se régaler dès le premier soir.

[image: ] Jour 2. La Havane – Visite de la Habana Vieja. Découverte du vieux centre historique classé patrimoine mondial de l'humanité par l'UNESCO. Promenade dans les ruelles pittoresques pavées ; visite des palais baroques, des musées, des places monumentales (Plaza de la Catedral, Plaza Vieja, Plaza de Armas...). Déjeuner sur la Plaza de la Catedral, dans un cadre historique superbe. L'après-midi, direction le Capitolio Nacional, le sublime capitole cubain qui vient de rouvrir ses portes au public, puis cap sur la Plaza de la Revolución pour faire des photos de cette place mythique, puis visite du Musée de la Révolution.

[image: ] Jour 3. Départ pour Viñales. Découverte du village. Le paysage a été inscrit au patrimoine naturel par l’UNESCO. Promenade dans le village puis apéro-mojito sur la terrasse d'une casa particular pour admirer les sublimes montagnes environnantes.

[image: ] Jour 4. Journée à travers les mogotes, à pied ou à cheval, découverte des plantations de tabac. Les aficionados de fonds marins prolongeront vers l’extrême ouest jusqu’à María la Gorda, grand spot de plongée du pays et des Caraïbes.

[image: ] Jour 5. Départ pour Trinidad. Découverte en fin d’après-midi et dans la soirée de la ville coloniale la mieux conservée du pays.

[image: ] Jour 6. Trinidad. Découverte de la vallée de los Ingenios et de son passé sucrier. Des balades à cheval peuvent être une bonne alternative à la voiture. Un tour à la Playa Ancón est vivement conseillé.

[image: ] Jour 7. La Havane. Retour sur La Havane. Profitez du peu de temps qu’il vous reste pour découvrir une partie de La Havane qui n’a pas été visitée au début du séjour. Départ.



Séjours de 2 semaines

2 semaines sont sans doute plus appropriées pour vous laisser imprégner par l’île et ses habitants. La location d’une voiture facilitera considérablement vos trajets et l’accès aux provinces les plus reculées. En une quinzaine de jours, les possibilités se multiplient, mais il faut limiter les trajets. Il est assez fatigant de se rendre de La Havane à Santiago de Cuba par la route : l’île fait 1 000 km de long, vous consacreriez alors beaucoup de temps aux trajets (comptez 16 heures en bus, ou 11 heures en voiture, pour relier Santiago depuis La Havane !), il sera dès lors vital de faire quelques stops mais ça tombe bien les villes et sites intéressants ne manquent pas entre La Havane et Santiago de Cuba !

Pour découvrir la région Est du pays, essayez de couper au maximum le trajet par la route qui peut être long, surtout en bus... Faites des stops au centre du pays puis à Camaguey, Holguin ; vous pourrez ensuite visiter également les provinces de Bayamo et de Granma qui sont à proximité. Au cœur de l’Oriente cubano, le pays du son vous surprendra par sa ferveur musicale très caribéenne.

Voici deux itinéraires raisonnables pour découvrir une partie du pays :



Depuis La Havane


[image: ]

LA HAVANE – LA HABANA - Dans les rues de la Havane.

© Maisna – iStockphoto



[image: ] 4 premiers jours. Vous pouvez reprendre l'itinéraire précédent et passer deux jours dans l’Ouest au cœur de la vallée de Viñales de ses mogotes et champs de tabac.

[image: ] Jour 5 et 6. Prenez la route vers Trinidad et restez-y au moins deux jours. Visite du centre historique colonial classé Patrimoine mondial de l’UNESCO. Passez une après-midi à la jolie plage sauvage de Playa Ancon et une autre à la vallée de los Ingenios pour vous plonger dans une nature luxuriante tout en découvrant l’histoire de l’industrie sucrière de cette vallée.

[image: ] Jour 7 et 8. Prolongez sur l’autoroute centrale vers Santa Clara pour y visiter, entre autres, le mémorial du Che. Escapade d’une journée dans la petite ville de Remedios et visite du musée de las Parrandas (célèbre carnaval qui se tient chaque 24 décembre dans cette ville).

[image: ] Jour 9. Départ pour Camagüey, troisième ville du pays et visite du joli centre historique, notamment de quelques unes des 14 églises que compte le centre.

[image: ] Jour 10, 11 et 12. Départ pour Morón, point de départ idéal pour gagner les cayos du nord de l'île reliés à la terre ferme par les pedraplen (terre-pleins routiers). Les Cayos Ensenachos et Santa Maria, les mieux préservés, et Cayo Coco, le plus touristique, déploient leurs plages de sable blanc et leurs eaux turquoise à perte de vue.

[image: ] Jour 13 et 14. Retour à la Havane. Une dernière balade dans la Habana Vieja et ses ruelles pittoresques. Emplettes dans le quartier du Vedado (achat de cigares, de rhum…).



Depuis Santiago de Cuba


[image: ]

LA HAVANE – LA HABANA - Dans le centre de la Havane.

© ArtMarie – iStockphoto



[image: ] Jour 1. Arrivée à Santiago de Cuba.

[image: ] Jour 2 et 3. Visite de la ville et de son casco histórico. Balade autour du Parque Céspedes, découverte des différentes places (Plaza Marte, Plaza de Dolores, etc.) pour s’imprégner de l’atmosphère de Santiago. Fin juillet, le carnaval déferle sur la ville. Enorme fiesta assurée ! Si vous visitez la ville le reste de l’année, rendez-vous au musée du Carnaval qui est très bien fait.

[image: ] Jour 4, 5 et 6. Rejoignez ensuite Baracoa, au cœur d'une magnifique région tropicale sur la pointe sud-est du pays. Balade dans la nature luxuriante puis promenade sur le malecón avec un stop à la statue de Christophe Colomb qui a débarqué ici le 27 octobre 1492. Visite de l’église Parroquial de Nuestra Señora Asunción de Baracoa où se trouve une croix qu’aurait apporté Christophe Colomb à son arrivée.

[image: ] Jour 7 et 8. Un petit crochet par Bayamo vous conduira à proximité de la Sierra Maestra et du pic Turquino, plus haut sommet du pays (1 972 m). Randonnée dans la Sierra Maestra sur les pas des révolutionnaires cubains. Visite du musée de cire le lendemain pour une journée plus tranquille.

[image: ] Jour 9. Visite de Guardalavaca, grande station balnéaire qui n'est pas loin en remontant vers le nord. Programme détente : bronzette et baignade dans ses eaux limpides.

[image: ] Jour 10 et 11. Dirigez-vous à présent vers Holguín, la « ville aux parcs ». Découverte des parcs concentrés dans le centre-ville. Visite du musée des poupées folkoriques et de l’atelier de fabrication d’orgues de Barbarie, le seul d’Amérique latine.

[image: ] Jour 12. Toujours dans la même région, le très pittoresque port de Gibara est un joli village blanc au style méditerranéen. Si vous y êtes à ce moment là, ne ratez pas le Festival Internacional del Cine Pobre durant la seconde quinzaine d’avril.

[image: ] Jour 13. Retour à Santiago. En journée, découverte du quartier Tivoli, construit par des Français. Soirée salsa à la Casa de la Trova ou à la Casa del Estudiante.



Séjour de 3 semaines ou plus


[image: ]

Séjour de 3 semaines ou plus - Che Guevara sur la façade du ministère de l'Intérieur, Plaza de la Revolución.

© Irène ALASTRUEY – Author's Image



C’est la durée idéale pour découvrir le pays et ses richesses. Vous aurez le temps d’arpenter l’île d’un bout à l’autre sans forcément presser le pas.

[image: ] Jour 1. Arrivée à La Havane.

[image: ] Jour 2. La Havane. Visite de la Habana Vieja. Découverte du cœur historique de la capitale, patrimoine mondial de l’UNESCO.

[image: ] Jour 3. La Havane. Visite du Capitolio Nacional, du Museo de la Revolución et de la Plaza de la Revolución. Découverte du quartier de Centro Habana, moins touristique que les autres, et déjeuner dans le petit quartier chinois. Soirée dans un paladar du Vedado et sorties dans un bar branché du quartier Miramar.

[image: ] Jour 4 et 5. Départ pour Viñales. Promenade dans ce village aux jolies maisons colorées qui est en pleine nature. Le paysage a été inscrit au patrimoine naturel par l’UNESCO. Balade autour des mogotes à pied ou à cheval.

[image: ] Jour 6 et 7. Varadero. Plage paradisiaque pendant la journée et grande fiesta le soir, dans l’un des nombreux bars ou clubs de la station balnéaire.

[image: ] Jour 8. Direction Santa Clara pour y visiter, entre autres, le mémorial du Che.

[image: ] Jour 9. Départ pour Trinidad. Découverte en fin d’après-midi et dans la soirée de la ville coloniale la mieux conservée du pays.

[image: ] Jour 10 et 11. Trinidad. Visite du centre historique colonial classé Patrimoine mondial de l’UNESCO puis de la vallée de los Ingenios et de son passé sucrier. Baignade et bronzette à Playa Ancón.

[image: ] Jour 12 et 13. Départ pour Morón, point de départ idéal pour gagner les cayos du nord de l'île. Les Cayo Los Ensenachos, Santa María et Cayo Coco offrent de magnifiques plages de sable blanc.

[image: ] Jour 14. Direction Santiago de Cuba le matin tôt. Arrivée en fin de journée en raison du long trajet depuis Morón. Balade autour du Parque Cespedes puis apéro à la terrasse panoramique de l’hôtel Casa Granda à proximité pour avoir une vision globale de la ville et faire des photos de la mythique Sierra Maestra à l’horizon.

[image: ] Jour 15 et 16. Santiago de Cuba. Visite de la ville et du casco histórico. Découverte des différentes places (Plaza Marte, Plaza de Dolores, etc.). Visite du musée du Carnaval.

[image: ] Jour 17. Baracoa. Balade dans la nature luxuriante puis promenade sur le malecón avec un stop à la statue de Christophe Colomb. Visite de l’église Parroquial de Nuestra Señora Asunción de Baracoa.

[image: ] Jour 18 et 19. Bayamo. Matinée consacrée au trajet assez long entre Baracoa et Bayamo. Visite de la ville dans l’après-midi. Le lendemain, randonnée dans la Sierra Maestra non loin de Bayamo, sur les pas des révolutionnaires cubains.

[image: ] Jour 20. Retour à La Havane. Journée consacrée au voyage (16h de bus ou environ 11h de voiture) si vous ne prenez pas l’avion. Ceux qui arriveront par les airs pourront aller faire quelques achats de souvenirs à La Habana Vieja ou au Vedado.

[image: ] Jour 21. Vol retour.



Séjours thématiques



Tourisme écologique

La variété de la faune et de la flore à Cuba répondra à vos besoins d’évasion avec une palette assez diversifiée d’activités naturelles. Outre l’île principale, l’archipel compte plus de 4 000 cayos (îlots) ceinturant l’ensemble des côtes cubaines. Côté météo, l’influence marine adoucit le climat subtropical. Avec une température moyenne établie entre 24 °C et 25 °C, les conditions pour la baignade, la plongée et la pêche sportive restent idéales tout au long de l’année. Quelques chiffres donnent assez bien la mesure des possibilités maritimes : Cuba compte en effet 3 735 km de côtes, dont 345 km de plages (225 km au nord et 120 km au sud). Les paysages classés karstiques occupent plus de 60 % du territoire avec des grottes d’un grand intérêt spéléologique et archéologique. Concernant la flore, on recense 6 370 espèces, dont 3 180 (soit 51 %) sont endémiques. Les orchidées occupent d’ailleurs une place d’honneur avec plus de 300 espèces. Rendez-vous, pour les amateurs, aux jardins de Soroa dans la région de Pinar del Río, à l’ouest de La Havane.

La faune réunit plus de 13 000 espèces, avec une prédominance d’invertébrés et l’absence notoire (si l’on pense au continent tout proche) de mammifères de grande taille, de prédateurs et d’animaux nuisibles ou même dangereux pour l’homme. Evitez simplement de tendre la main aux crocodiles ! Les requins fréquentent peu les eaux peu profondes et sont surtout actifs de nuit et si les scorpions piquent, hélas, c'est sans gravité si ce n’est un accès de fièvre passager. En ce qui concerne les serpents ils sont à peu près inoffensifs ! Près de 96 % des mollusques, 90 % des amphibiens, 85 % des reptiles et 40 % des mammifères appartiennent à des espèces endémiques. Dans la famille des gastéropodes, retenons les très beaux et rares polymitas essentiellement présents dans l’Oriente (est de Cuba). Au rang des curiosités, citons également la plus petite grenouille du monde (Sminthillus limbatus), 12 mm à peine, la plus petite chauve-souris dite papillon (Natalus lepidus), et le plus petit oiseau, 7 cm, l’oiseau-mouche ou zunzuncito (Mellisuga helenae) qui butine comme une abeille et se sert de ses ailes comme des hélices. La variété des paysages demeure l’un des atouts de l’île, mosaïque complexe de reliefs et de biotopes. Les forêts couvrent 1/5e du territoire. Quatre sites ont été classés par l’Unesco, et le classement d’un cinquième est à l’étude. Nous vous en proposons donc quelques-uns à découvrir, où vous vous attarderez au fil de vos promenades à travers les provinces de l’île. La chaîne Horizontes, spécialisée dans le tourisme écologique, propose ses structures d’hébergement dans la plupart des zones vertes.

[image: ] Sierra del Rosario. Dans la province de Pinar del Río, déclarée Réserve de la biosphère.

[image: ] Vallée de Viñales. Classée au patrimoine naturel par l’UNESCO, elle s’intègre à la sierra de los Organos (province de Pinar del Río).

[image: ] Vallée de Yumuri. Située aux abords de Matanzas.

[image: ] Grand parc naturel de Montemar. Classé zone naturelle d’intérêt touristique. Situé au sud de la province de Matanzas.

[image: ] Parc national de Gran Piedra. Situé au nord-est de Santiago de Cuba.

[image: ] Lagune de Baconao. À l’extrémité orientale de la province de Santiago de Cuba.

Les activités proposées sont :

[image: ] Randonnée. La diversité des paysages, les marécages côtiers, les montagnes qui recèlent de magnifiques chutes d’eau, les fameux mogotes, la variété de la flore et de la faune ainsi que son climat font de Cuba un endroit idéal pour le trekking.

[image: ] Cyclotourisme. L’insuffisance des transports aidant, le vélo a reconquis ces dernières années ses lettres de noblesse à Cuba. Vous pourrez en louer un au hasard de votre voyage. Les inconditionnels apporteront leur propre matériel par avion avec de belles balades en perspective. Un certain nombre de cyclistes décident même de parcourir et découvrir l’île par ce biais. Excellente idée pour apprécier à son rythme les paysages et entrer en contact avec la population rurale toujours très chaleureuse et accueillante.

[image: ] Spéléologie. Cuba est formée à plus de 60 % de roches calcaires. De belles explorations de grottes en perspective, à commencer par celle de Santo Tomás, à proximité de Viñales dans la province de Pinar del Río. La plupart de ces grottes sont accessibles accompagnées d’un guide, et n’exigent ni entraînement ni expérience préalable. Des sorties et des itinéraires spécifiques sont proposés par les hôtels La Ermita et Los Jazmines dans la vallée de Viñales. Voyez également auprès de l’hôtel Las Cuevas à Trinidad au sein de la province de Sancti Spíritus. Pour en savoir plus, contactez la Sociedad Espeleológica de Cuba à La Havane.

[image: ] Observation de la flore et de la faune. Le taux d’endémisme dans le pays est élevé. Concernant les infrastructures touristiques, les hôtels de la chaîne Horizontes sont installés à proximité ou au sein des principales zones naturelles : c’est le cas de Soroa, dans la sierra del Rosario (province de Pinar del Río), et de Playa Larga, Playa Giron et Guama, situés dans l’écosystème le plus étendu et le mieux conservé de l’archipel, le grand parc naturel de Montemar (dans la péninsule de Zapata).

[image: ] Observation d’oiseaux. Plus de 300 espèces d’oiseaux, aquatiques ou forestiers, peuplent le territoire. L’insularité du pays explique un endémisme élevé. À mi-chemin entre les deux sous-continents américains, l’archipel reste également un carrefour obligatoire pour bon nombre d’oiseaux migrateurs. Les ornithologues amateurs privilégieront la région de Soroa (province de Pinar del Río), Playa Larga (province de Matanzas) et Gran Piedra (province de Santiago de Cuba). Vous verrez notamment le tocororo, de la famille du quetzal, désigné comme l’oiseau national car son plumage reproduit les couleurs du drapeau cubain. Informations complémentaires indiquées dans le guide selon les régions concernées. Encore une fois, les hôtels de la chaîne Horizontes proposent souvent des circuits intéressants et des guides utiles.

[image: ] Plongée sous-marine. Une barrière de corail très étendue souvent proche des côtes, la diversité des reliefs marins, des couleurs flamboyantes et les formes étranges et uniques des coraux et poissons : autant d’éléments favorables aux sorties subaquatiques. Privilégiez sur la côte sud, la baie des Cochons (Playa Larga et Playa Girón), Cienfuegos et Playa Ancón, l’île de la Jeunesse (Isla de la Juventud) et, sur la côte nord, Jibacoa et Bacunayagua (sur la route de La Havane à Matanzas). Sur la pointe occidentale de l’île dans la province de Pinar del Río, Maria la Gorda constitue certainement l’un des meilleurs sites de plongée du pays et de la zone Caraïbes.



Trekking et randonnées

Par Daniel Geevers, de l'agence Echanges-voyages.

Si l’on connaît bien Cuba pour sa richesse architecturale et culturelle, ses plages inoubliables, l’accueil des cubains d’une incroyable gentillesse, on en oublierait presque que Cuba est dotée d’une nature exceptionnelle, encore très protégée.

On ne dénombre pas moins de 14 Parcs Nationaux et 6 Réserves de la biosphère ainsi que de très nombreuses réserves naturelles (pour en savoir plus, voir le site du Centro Nacional de las Aeras Protegidas : www.snap.co.cu)

Depuis peu, Cuba entend développer l’éco-tourisme, dans une démarche de protection de l’environnement et de développement durable. Un gros travail est réalisé en matière de reconnaissance d’itinéraires, de création, d’adaptation d’équipements et de structures dans le respect des sites. Des refuges ont été aménagés dans les stations biologiques des Parcs Nationaux et des séchoirs à tabacs, dans la région de Viñales, ont été équipés de hamacs. Des cabanes dans lesquelles se réfugiaient les esclaves évadés – les cimarones – dans le secteur de Las Terrazas dans la Sierra del Rosario, ont également été reconstituées. Enfin, des tentes autour des anciennes haciendas dans la Sierra del Escambray, ou encore des refuges avec bas-flancs dans la fameuse Sierra Maestra, ont aussi été installés. Dans la même dynamique des actions de formation professionnelle sont menées pour ces nouveaux eco-guides.

Quatre systèmes montagneux se prêtent particulièrement à la pratique du trekking. La cordillère de Guaniguanico, formée par les Sierras de los Órganos et del Rosario ; la cordillère de Guamuhaya, intégrant les Sierras del Ecambray et de Sancti Spíritus ; la cordillère de la Sierra Maestra et son extension à l’est avec la Sierra de la Gran Piedra ; enfin la cordillère de Sagua-Baracoa.

Compte tenu de l’organisation du tourisme à Cuba, à ce jour pratiquement toutes les randonnées se font systématiquement avec guides, la plupart d’entre eux sont des forestiers et connaissent parfaitement leur terrain d’aventure. Ils sont également très compétents sur la faune et la flore et rendront vos sorties très enrichissantes.

Si malgré tout, vous souhaitez randonner seul, sachez que c’est un peu difficile, voire impossible dans les Parcs Nationaux, mais il existe encore des endroits dans la zone de Viñales, de Topes de Collantes, ou de Baracoa, où l’on peut tracer sa route, le camping sauvage étant fortement déconseillé, voire interdit dans presque toutes les réserves naturelles. D’autre part aucune carte détaillée d’état-major n’est disponible. Il n’existe pas, hormis dans les parcs, de balisage public des sentiers. Alors bonne chance ! Les paysans cubains, les guajiros, sont cependant très accueillants, ils pourront certainement vous remettre sur le « droit chemin » si vous êtes perdu.

Nous avons sélectionné pour vous un certain nombre d’itinéraires qui permettent d’approcher la réalité cubaine d’une autre manière. Ces mini-randonnées feront de vos voyages à Cuba, une expérience authentique et originale, les rencontres étant le moteur de ces découvertes.

Randonnée dans la province de Pinar del Río à Las Terrazas dans la Réserve de la biosphère Sierra del Rosario (de 3 à 5 jours) :

Un de nos coups de cœur ! C'est une randonnée possible en boucle, avec portage assuré, et des hébergements originaux dans des cabanes d'esclaves évadés reconstituées. Les guides sur place sont très compétents. Nous vous recommandons le circuit « el plazer de caminar ».

Vous pourrez observer une flore d’une grande variété (orchidées, pins, fougères dont la plupart sont endémiques), ainsi qu’une myriade d’oiseaux typiques de l’île comme le zunzun, le trogon cubain, le tocororo, oiseau national au plumage rouge, blanc et bleu, la cartacuba, les piverts et bien d’autres espèces encore.

[image: ] Jour 1. Départ depuis l’hotel Horizontes de Soroa, remontée de la vallée de Bayate, jusqu’aux cabanes, près des cascades et piscines naturelles de San Claudio.

[image: ] Jour 2. Depuis les cascades de San Claudio votre promenade vous menera à “la prefectura del San francisco”, vous passerez par le point le moins large de l’île de Cuba. Bivouac au caféier de Santa Catalina.

[image: ] Jour 3. depuis la Ranchería del San Francisco, vous redescendrez par le caféier de Buenavista – jusqu’aux sympathiques cabanes des “Baños del San Juan ».

[image: ] Contact : Leonel Gutierrez Rosales, ✆ +53 48 578 555 ext 200 – leonel@terraz.co.cu

Randonnée de Mil Cumbres (de 2 à 4 jours) :

Entre la sierra del Rosario et la Sierra de los Órganos (Viñales) on rencontre un coin à l’écart des routes touristiques, Mil Cumbres. Un site remarquable qui allie beauté des paysages et présence humaine, garants de rencontres authentiques. L’intérêt de ce site ce sont les nombreuses possibilités de randonnées en étoile depuis le refuge de Mil Cumbres géré par Flor y Fauna, entreprise dépendant du Ministère de l’agriculture, en charge pour partie de la protection des réserves naturelles. Pour s’y rendre on peut prendre la route qui serpente depuis Soroa jusqu’à Las Palmas. Cette route, très jolie, traverse les villages de Ciro Redondo, Niceto Perez. Au village de Sagua, demandez le refuge de Mil Cumbres, qui pourra vous organiser l’accueil et les randonnées.

Parmi ces randonnées en journée, l’ascension du Pan de Guajibón, 672 m duquel on peut apercevoir d’un côté la mer des Caraïbes et de l’autre l’océan Atlantique. Cette randonnée démarre depuis la petite communauté de Sagua. Pénétrez au cœur de cette vallée de culture, jusqu’à un ancien campement militaire. Derrière un des baraquements vous trouverez un sentier qui vous conduira jusqu’au sommet le plus haut de la partie occidentale de l’île. Vous pourrez alors faire une très sympathique balade de 2 jours vers le petit hameau de Los Cayitos, où il est possible de bivouaquer près de l’école (3 à 5 élèves). Le refuge se charge de vous fournir le matériel, tentes, matelas et le dîner créole est assuré par les habitants de ce charmant petit coin de la campagne cubaine. Retour vers le refuge par la station biologique de « Caïmito ».

On peut également en 2 jours rejoindre la grotte de Los Portales, ancien état-major du Che. Attention à Mil Cumbres, les guides comme le personnel du refuge ne parlent que l’espagnol.

[image: ] Contact et réservation : Flor y Fauna, Pinar del Río : ecoturpr@enet.cu

Randonnée dans la vallée de Viñales (3 jours) :

Dans cette vallée déclarée « patrimoine mondial naturel de l’humanité » par l'UNESCO, on peut réaliser une randonnée à travers les plus célèbres champs de tabacs du monde et les fameux mogotes. Habituellement les cars climatisés ne s’y arrêtent qu’une journée. Ces randonnées peuvent se faire indépendamment à la journée, renseignez–vous auprès de la maison du Parc.

[image: ] Jour 1 : Viñales – Ranchón San Vincente – Valle de Ancón. Laissez-vous guider et commencez à serpenter dans cette fantastique vallée. Bien sûr il vous faudra traverser quelques mogotes, ces pains de sucre, véritables gruyères de calcaire, ressemblant à une baie d’Along terrestre. Ceux–ci sont particulièrement propices à la pratique de la spéléologie et de l’escalade. Pour bien commencer votre périple, il faut le faire avec sac au dos depuis le village même de Viñales. Vous devrez rejoindre le Ranchón San Vincente, soit en grimpant sur un mogote au dessus de la Laguna de Piedra, soit – et c’est ce que nous vous recommandons –, en le traversant par la Cueva del Cable qui vous amènera derrière le Ranchón. Traversez la route et grimpez sur la gauche jusqu’à la crête. Vous arrivez alors dans une pinède que vous traverserez jusqu’à une nouvelle ouverture dans un mogote « el hoyo del Ruiseñor » et enfin après 5 à 6 heures de marche depuis Viñales, vous arriverez à la vallée de Ancón. Il y a là une maison de Flor y Fauna autour de laquelle vous installerez vos tentes pour le bivouac. Non loin de ce campement une magnifique rivière souterraine vous offrira ses plus beaux atours à la lumière des lampes des spéléologues pour une féerique baignade.

[image: ] Jour 2 : Valle de Ancón – Pan de Azúcar. Serpentant à travers le véritable labyrinthe que forment les pains de sucre, où s’entremêlent harmonieusement la forêt et les champs des meilleurs tabacs du monde, votre randonnée vous conduira de la vallée de Ancón à la vallée de Pan de Azúcar. Vous camperez près du hameau où vivent quelques uns des meilleurs spécialistes cubains de spéléologie.

[image: ] Jour 3 : Pan de Azúcar – El sitio. Direction la Sierra Derumbada jusqu’au Sitio del Infierno, avant votre dernière montée il y a une ancienne plantation française de café, haut lieu de l’esclavage dans cette province jusqu’au XIXe siècle. Pour être tout à fait complet, ne manquez pas de vous rendre à la grotte Santo Tomás, incroyable et immense réseau souterrain.

[image: ] Contact et guides : Casa de Visitantes sur la route du village de Viñales à côté de l’hôtel los Jasmines, ✆ +53 48 796 144 – Yoel : yoel@pnvinales.co.cu

Randonnée dans la région de Trinidad-Sierra del Escambray (de 3 à 4 jours) :

Autour du complexe de Topes de Collantes, une grande variété de trekkings de 1 à 6 jours est possible dans les 6 zones Hanabanilla, Nicho, Guanayara, Caburni Vega Grande, Codina, Cubano. Très bien organisé par Gaviota Tours, portage à la journée, bivouac sous tentes près d’anciennes haciendas avec toutes les commodités.

Cependant, il existe un itinéraire exceptionnel : la traversée intégrale du nord-ouest (proche de Cienfuegos) au sud-est (à 5 km de Trinidad) de la Sierra del Escambray.

Les jusqu’au–boutistes pénètreront dans Trinidad sac au dos. Le point de départ de cette randonnée de 3 jours est la localité de Guanayara où vous devrez prendre un moyen de transport typiquement cubain « le camion serrano » qui vous mènera jusqu’à un véritable jardin d’Eden, où règnent les plus cristallines des eaux, El Nicho. Baignades, dîner et nuit sous tentes. Cette randonnée elle aussi peut se faire en 4 jours, en partant du barrage d’Hanabanilla, et de son hôtel. Elle est beaucoup plus ludique et rafraîchissante que les précédentes, puisque chaque jour nous offrira de magnifiques baignades dans des sites naturels de toute beauté.

Lors de votre traversée du massif de l’Escambray, les seules possibilités de logement se font sous tentes dans l’immédiate proximité d’anciennes plantations de café comme l’Hacienda de La Gallega ou encore La Codina. Au cours de cette randonnée vos haltes nous conduiront, au détour d’un chemin, chez un guajiro, paysan cubain, qui vous offrira fruits, café, et repos.

Dans cette randonnée dans la sierra, la végétation est luxuriante, les sous-bois tapissés de mariposas, la fleur nationale de Cuba. Différents oiseaux vous accompagneront tout au long du sentier, notamment des colibris, des perruches, la cartacuba, le merle moqueur et la grande famille des piverts. Pour vous conduire à travers la forêt tropicale, nous vous conseillons fortement de prendre un guide. Le meilleur guide s’appelle Lázaro, « Latchi » pour ses amis, c’est un spécialiste des orchidées et un formidable ornithologue. Il est joignable auprès de la centrale de réservation de Topes de Collantes.

[image: ] Contact à Topes : Paisaje Natural Protegido Topes de Collantes. Gaviota, ✆ + 53 42 540 231 – comercial@topescom.co.cu et dans toutes les agences et hôtels de Trinidad.

Randonnée dans la Sierra Maestra (4 jours) :

S'il est une région à Cuba à nulle autre pareille, pour la randonnée c’est la Sierra Maestra, aussi bien pour son intérêt écologique que pour son intérêt historique car c’est un haut lieu de la Révolution cubaine. Beaucoup plus sportif que les précédents, ce superbe trekking dans la Sierra Maestra, théâtre de la guérilla, est un véritable sanctuaire longtemps fermé aux touristes. Le Parc National de la Sierra est un régal pour les amateurs d’histoire révolutionnaire et pour les amoureux d’une nature vierge et préservée des agressions industrielles et touristiques ; une merveille pour les fous de botanique (orchidées à profusion) et les amateurs d'observation d'oiseaux car toutes les espèces d’oiseaux des zones tropicales s'y trouvent. Enfin, c'est une grande émotion pour ceux qui apprécient les authentiques rencontres avec le peuple cubain, car vous irez de villages en cabanes-refuges, des profondeurs de la forêt tropicale au bord de la mer des Caraïbes, et pourrez y multiplier les rencontres, partager leur repas, leur maison.

Il y a deux manières d’aborder la Sierra, soit par le nord depuis Bayamo, soit par le sud depuis la mer des Caraïbes tout comme l’ont fait Fidel et ses guérilleros après le débarquement du Gramma.

La randonnées dans les pas des guérilleros nécessite 4 jours mais ce trek peut se faire dans les 2 sens, et en moins de jours pour les plus sportifs et les plus pressés. Il est plus pratique et plus facile au départ de Santo Domingo, et la redescente vers la mer des Caraïbes est de toute beauté.

[image: ] Jour 1. Las cuevas – refuge Esmajagua. La randonnée commence par une ascension très raide, du niveau de la mer, entrée sud du Parc, à Las Cuevas, proche du campismo de La Mula, jusqu’à 1 940 m, l’altitude du Pico Turquino, le plus haut sommet de Cuba. La chaleur, le taux d’humidité et, parfois, les pluies tropicales, rendent les sols argileux plus que glissants mais font de ce trek une aventure inoubliable. D’un bout à l’autre, 3 stations biologiques servant de refuges peuvent ponctuer votre parcours, assez physique.

[image: ] Jour 2. Esmajagua – Pico Cuba – Pico Real del Turquino – Refuge Aguada de Joaquim. Vous continuerez le chemin emprunté à de nombreuses reprises par les guérilleros. Très sauvage, tracé à la machette, il ne connaît qu’une seule règle : la ligne droite. Pendant de nombreuses heures il faut monter descendre, puis remonter et redescendre le long des lignes de crête. Les refuges, ouverts toute l’année, gardés par des forestiers du Parc National, uniquement accessibles à pieds, sont vraiment de superbes endroits.

[image: ] Jour 3. Aguada de Joaquim – Communauté de La Platica. Bivouac et fête avec la quarantaine d’habitants de la communauté de La Platica, le plus haut village de Cuba.

[image: ] Jour 4. La Platica – Comandancia de la Plata – Santo Domingo. Le terme de cette randonnée est lui tout à fait exceptionnel : vous pourrez vous rendre à la Comandancia de la Plata, siège de l’état-major rebelle pendant la Révolution cubaine. Il faut, encore aujourd'hui, laisser son appareil photo à l’entrée. Quand vous y serez, pensez à ces photos publiées pour la première fois dans le Times, accompagnant les premières interviews de Castro ! Vous monterez le Pico Rebelde : c'est de là qu'émettait la fameuse Radio Rebelde. Vous y verrez la cabane dans laquelle vivait Fidel Castro et l’hôpital de campagne où exerçait celui qui deviendra plus tard le Commandant Che Guevara. Il est temps maintenant de redescendre, vous pourrez prolonger votre séjour à la villa Santo Domingo, petite enclave de sérénité au milieu de ces montagnes, et vous pourrez alors méditer cette maxime de José Martí : « Montañas hermanan hombres » (Les montagnes rendent frères les hommes).

[image: ] Recommandations importantes : ici, pas de portage possible, prévoyez en conséquence, surtout si vous partez du sud, eau (pensez à vos tablettes pour potabiliser l’eau) et nourriture. Beaucoup plus commode est le départ depuis l’entrée nord avec une montée en 4x4 jusqu’à l’Alto Najanro (950 m). La Casa de Visitantes se trouve juste au-dessus de la Villa Santo Domingo. Les refuges peuvent assurer le dîner et les petits déjeuners.

Pensez à réserver les refuges suivants à l’entrée du parc : las Aguadas de Joaquim et le Pico Cuba à La Platica sur le versant nord ; La Esmajagua et Las Cuevas sur le versant sud. Ils sont tous gérés par Flor y Fauna.

[image: ] Contact direct sur place à la Villa hôtel Santo Domingo, ou encore, Parque Nacional Turquino, Santo Domingo y Las Cuevas ECOTUR Gramma, ✆ +53 23 487 006 / +53 23 427 670/74 ext 535 – agencia@ecotur.grm.tur.cu

Randonnées dans la région de Baracoa :

[image: ] Randonnée dans le Parc National Humboldt. Egalement patrimoine mondial de l’humanité et réserve de la biosphère, le Parc National Alejandro Humboldt est d’une formidable richesse écologique. Cette zone possède la plus grande diversité biologique des Antilles, c’est l’une des régions au monde à plus fort endémisme de fleurs. Elle constitue le plus étendu des écosystèmes terrestres les mieux conservés existant à Cuba. La preuve de ces particularités et de ces valeurs est la persistance de deux espèces d’une importance extraordinaire à l’échelle mondiale : le pivert royal, disparu dans le reste de l’Amérique, et l’almiqui, un mamifère insectivore très primitif, véritable fossile vivant en voie d’extinction. De nombreux sentiers sillonnent ce parc, à travers une luxuriante nature, les derniers kilomètres carré de forêt vierge tropicale. Renseignements à la Casa de Visitantes.

De superbes balades en bateau sont également organisées avec très peu de participants, pour, peut-être avoir la chance d’observer l’animal à l’origine de la légende des sirènes : le lamantin.

[image: ] Boucle autour du Yunque. Depuis Baracoa, le départ se fait au niveau du « campismo popular » le long du río Duaba que l’on remonte d’abord par la gauche, et que l’on traverse ensuite pour attaquer la montée vers le Yunque. De bien curieux petits palmiers endémiques du Yunque, « La palma cocotrinax Yunquesis » marqueront votre arrivée à son sommet, 537 m.

Redescendez quelque peu du sommet et contournez par votre droite la meseta, celle-ci vous conduira en quelques heures jusqu’à un endroit appeler Tabajo, sur le chemin dénommé Juncal-Rencontra. Suivez ce chemin ; il vous ramènera à Barracoa par la très fameuse « via mulata ».

Attention cette randonnée est très longue et peut s’avérer délicate au moment de franchir le Duaba. A savoir : de nombreuses variantes existent autour du Yunque.

[image: ] Contact des guides : Flor y Fauna, Parque Nacional Alejandro Humboldt Sector Baracoa, ECOTUR Barracoa (Javier) ✆ +53 21 643 627. Leur bureau se situe dans la ville même de Baracoa.




[image: ] ÉCHANGES-VOYAGES[image: ]

✆ 05 61 41 03 97

www.echanges-voyages.com

info@echanges-voyages.com



Liste et modalités des séjours sur le site Internet.


Daniel Geevers est LE spécialiste du trek à Cuba. Il est directeur d’Échanges-Voyages, agence spécialisée dans les trekkings, conseiller auprès du ministère du Tourisme cubain pour l’écotourisme et le trekking. Il a dessiné un nombre important d’itinéraires et intervient dans les actions de formation des guides et accompagnateurs cubains. Il prépare un guide des meilleurs sentiers de Cuba, ainsi qu’un livre sur le Waitukubuli National Trail de l’île de La Dominique.

Pour toutes demandes spécifiques, petits groupes constitués, départ garanti à partir de 6 personnes. Il propose des programmes authentiques et exclusifs au plus profond de la réalité cubaine combinant toute les formes d’hébergement possibles à Cuba, y compris les chambres chez l’habitant, en partenariat avec l’association française Cuba Linda.





Tourisme urbain

Cuba représente l’un des témoignages les plus éloquents de l’architecture coloniale d’Amérique latine et des Caraïbes. La restauration, toujours en cours, du quartier historique de la vieille Havane (Habana Vieja), la beauté de Trinidad et le cachet d’un grand nombre de villes méritent à eux seuls le voyage. Avec l’avènement de la révolution cubaine, la spéculation immobilière a épargné le pays et retardé la modernisation urbaine. La plupart des édifices sont donc restés en l’état. Si un grand nombre d’entre eux nécessite un sérieux coup de neuf, l’ensemble conserve énormément de charme. À signaler également que les infrastructures touristiques n’ont pas défiguré le pays, à l’inverse d’autres pays voisins.

[image: ] La Havane. Ville fascinante, la capitale cubaine n’a rien de ces légendes surfaites. Si la pauvreté et le délabrement n’ont pas disparu depuis la crise des années 1990, la politique de restauration de la Habana Vieja, entreprise depuis 1982 grâce aux fonds de l’Unesco, a permis de rénover et redorer le cœur historique de la capitale. Ensemble architectural colonial le plus significatif d’Amérique latine et inscrit au patrimoine de l’humanité, il fait peau neuve sans sacrifier aux promoteurs forcenés. Modèle du genre, le centre de La Havane a retrouvé son lustre et s’est imposé comme la grande réussite de la politique architecturale du régime castriste. Ses multiples places (plaza de Armas, plaza de la Catedral, plaza Vieja), ses magnifiques palais pastel et ses belles églises continuent de structurer l’espace et l’imaginaire. Un détour par les musées, le Prado et le Malecón (promenade du front de mer) confirmeront l’impression première. Prolongez votre périple dans les quartiers de Centro Habana, du Vedado et du très chic Miramar. Une fois la nuit tombée, vérifiez vos talents de noctambule et frottez-vous un peu à la réputation de l’île en matière musicale et festive…

[image: ] Cienfuegos. Construite au XIXe siècle par des Français, la ville jouit d’une immense baie, la plus profonde du pays, d’une jolie presqu’île (Punta Gorda) et d’un centre-ville charmant, propre et aéré. Son architecture néoclassique, bien préservée, la place au rang des monuments nationaux. Les Cubains, rarement à court de surnoms et de compliments, lui ont donné celui de « Perle du Sud ».

[image: ] Trinidad. Ville coloniale la mieux conservée de l’île et classée au patrimoine de l’Unesco, la commune s’est imposée comme l’un des sites touristiques majeurs du pays. Incontournable donc pour les amoureux de l’ancien ! Une simple balade suffit à comprendre l’engouement suscité par le vieux centre historique pavé, articulé autour de la Plaza Mayor qui aligne les superbes palais coloniaux, transformés pour la plupart en musées. Dites-vous que vous pourrez dormir chez l’habitant dans de vieilles et authentiques demeures coloniales. Profitez-en pour parfaire votre connaissance historique de l’industrie sucrière avec une balade dans la superbe vallée de Los Ingenios, également classée au patrimoine de l’humanité.

[image: ] Camagüey. 3e ville du pays, Camagüey ne doit pas être considérée comme une simple étape. Son centre historique, l’un des plus anciens de l’île, aligne en effet des édifices coloniaux et des églises superbes, d'autant plus qu'ils ont été restaurés juste avant la célébration des 500 ans de la ville en février 2014. La culture y est reine et ses lieux d’expression atypiques. Le tracé urbain, loin de respecter les plans orthogonaux appliqués dans le reste du pays, est plus enchevêtré qu’ailleurs. Il a été ainsi conçu pour défendre la ville des attaques de pirates.

[image: ] Holguín. Surnommée la « Ciudad de los parques » (la Ville des parcs), elle frappe par un semblant de prospérité plus visible ici qu’ailleurs. Ordonnée, propre et aérée, vous vous y arrêterez volontiers une journée sur le chemin de la côte nord en direction des plages de Guardalavaca et du joli port de Gibara. À noter que, durant la dernière quinzaine d’octobre, la ville accueille aussi la Fiesta de la Cultura Iberoamericana, une manifestation tournée vers les racines culturelles hispaniques de la nation cubaine.

[image: ] Santiago de Cuba. Deuxième ville du pays, la culture afro-caribéenne prend ici tout son sens. En termes de kilomètres, les côtes jamaïcaines et haïtiennes sont nettement plus proches que La Havane. Terre viscéralement musicale, entièrement dévouée au rythme et à la mélodie, Santiago donnera naissance entre autres au son et à la révolution cubaine. Cocktail explosif porté à un haut degré d’incandescence, le carnaval irradie et électrise la ville durant la dernière semaine de juillet. Un conseil, mettez-vous tout de suite aux cours de danse…



Tourisme culturel

Littéralement amoureuse de la musique et de la danse, Cuba a inventé des variétés de styles et de genres assez impressionnants. Dès l’arrivée sur ce territoire, vous sentez très vite la différence avec l’Europe. Ici, la musique semble aussi nécessaire que l’air ou l’eau. Salsa, musique afro-cubaine, jazz et classique cohabitent avec la même passion pour le rythme. Des cours sont d’ailleurs accessibles aux étrangers, certains bâtiront même leurs itinéraires autour du thème. De nombreuses agences de voyages incluent ce type de prestations. Séjourner sur place, c’est donc naturellement aiguiser vos qualités de mélomanes en assistant assidûment aux très nombreux concerts et spectacles qui animent l’île. Pays de lumières et de couleurs, la peinture et les arts plastiques tiennent également une place primordiale. De nombreuses galeries et festivals exposent les œuvres souvent originales d’artistes locaux. À La Havane, certains artistes contemporains reconnus donnent parfois accès à leurs ateliers. L’école des Beaux-Arts (Escuela de Bellas Artes) propose également des formations et cours d’été.

Vous pouvez enfin aborder le pays selon une perspective historique. De l’histoire de la colonisation, au processus d’indépendance en passant par l’avènement de la révolution, Cuba condense les époques et les événements. De nombreux musées, monuments, demeures et pièces historiques dressent le panorama de l’évolution du pays. Si l’accent est généralement mis sur les apports de la révolution, les étapes antérieures ne sont pas gommées. À l’inverse de la plupart des autres îles des Caraïbes, Cuba ne fait pas abstraction du passé et ne mise pas simplement sur ses étendues de plages ensoleillées.



Découverte des cultes et des croyances

La santería – religion afro-cubaine – mêle les pratiques animistes, véhiculées sur l’île par les esclaves originaires d’Afrique de l’Ouest, et les grandes lignes du catholicisme (omniprésence des saints). Un certain nombre de rituels se rapprochent des techniques classées sous le vocable de magie ou sorcellerie. La santería s’apparente au vaudou haïtien, au candomblé et à la macumba brésilienne. Pendant les cérémonies d’initiation où l’on sacre les saints (hacer el santo), prières, rituels et sacrifices d’animaux se succèdent. Intercesseurs entre le monde des esprits (orishas) et les croyants, le babalao (prêtre) recourt notamment à la transe pour accéder au monde invisible. Les plus convaincus se convertissent et sont alors appelés santeros. Difficile de comprendre la société cubaine sans tenir compte de ces éléments, qui irriguent également une grande partie de la production culturelle. Vous pouvez vous en tenir à la théorie en visitant les musées consacrés au sujet à La Havane et ailleurs, en lisant l’œuvre de Fernando Ortiz ou Lydia Cabrera, ou encore en assistant à des spectacles folkloriques… Pour passer aux travaux pratiques, assister à certaines cérémonies, consulter un devin ou encore franchir le pas de l’initiation, voyez sur place selon votre connaissance du terrain et votre degré de confiance. Vigilance cependant dans ce domaine, les charlatans sont légion et les arnaques nombreuses…

À signaler également, à proximité de Viñales, la communauté des Aquaticos. Cette microsociété extrêmement restreinte, une centaine de personnes à l'origine, avait basé son mode de vie sur le culte de l’eau. Divinisée, l’eau serait associée à toute une série de remèdes. Ils ont toujours vécu à l’écart de la société cubaine, abrités par l’écrin des mogotes. Cependant, ils sont presque tous morts aujourd'hui et seule une maison de cette communauté demeure. Et les descendants sont très âgés... Vous pouvez tenter de leur rendre visite, ce sera toujours l'occasion d'une belle randonnée dans les jolies mogotes de Viñales.



Comment partir ?



Partir en voyage organisé



Spécialistes




[image: ] AKAOKA – COMPAGNIE DU TREK[image: ]

✆ 01 83 62 19 68 / 04 84 25 06 15

www.compagnie-du-trek.com



Cette agence construit avec vous vos équipées terrestres, de la randonnée individuelle au trek accompagné, en respectant vos choix de destination et vos envies. A Cuba, deux séjours sont proposés : un circuit de 11 jours ou une randonnée découverte de l'ouest du pays de 9 jours.





[image: ] ALMA VOYAGES[image: ]

573, route de Toulouse

Villenave-d'Ornon

✆ 05 56 87 58 46

www.alma-voyages.com

resa.net@almavoyages.com



Ouvert du lundi au vendredi de 8h à 19h et le samedi de 9h à 18h.

Voilà une agence de voyages bien différente des autres pour un voyage à Cuba des plus inoubliables. Chez Alma Voyages, les conseillers sont formés et connaissent les destinations. Eh oui, ils ont la chance de partir cinq fois par an pour mettre à jour et bien conseiller. D'ailleurs, chaque client est personnellement suivi par un agent attitré qui n'est pas payé en fonction de ses ventes... mais pour son métier de conseiller. Vous pourrez choisir parmi une large offre de voyages : séjour, circuit, croisière ou circuit individuel. Faites une demande de devis pour votre voyage de noces ou un voyage sur mesure, comme vous en rêviez. Cerise sur le gâteau, Alma voyage pratique les meilleurs prix du marché et travaille avec des partenaires prestigieux comme Fram, Kuoni, Club Med, Beachcombers, Jet Tour, Marmara, Look Voyages... Si vous trouvez moins cher ailleurs, Alma Voyages s'alignera sur ce tarif et vous bénéficierez en plus, d'un bon d'achat de 30 € sur le prochain voyage. Surfez sur leur site ou contactez-les au 0820 20 20 77 (coût d'un appel local) de 9h à 21h et préparez vos valises... Bon voyage !


Autre adresse : 20, rue des Dames, 17000 La Rochelle ✆ 0546070480

[image: ]





[image: ] ALTIPLANO VOYAGE[image: ]

Les Pléiades 35

Route de la Bouvarde

Park Nord

Epagny Metz-Tessy

✆ 04 50 46 90 25

www.altiplano-voyage.com

info@altiplano-voyage.com



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 13h et de 14h à 19h (sauf l’été jusqu'à 18h).

Découvrez le pays de la Salsa à votre rythme, lors d’un circuit sur-mesure conçu par des spécialistes de l’Amérique Latine de plus de 15 ans (cuba@altiplano-voyage.com – ✆ 04 57 09 80 08). Cette agence offre l’exclusivité (en traitant votre demande de A à Z jusqu’à votre retour), la liberté (autotours et excursions en service privé…), l’authenticité (nuits chez l’habitant, voyages de noces..) et surtout la personnalisation (départ garanti aux dates et aéroport de votre choix). Consultez les idées de circuits sur le site web (tels que « Cuba d'est en ouest » ou « les trésors de Cuba au volant »), et demandez à les adapter selon vos envies !


Autre adresse : En Suisse : Place du Temple 3, 1227 Carouge – 022 342 49 49 - agence@altiplano-voyage.ch – www.altiplano-voyage.ch




[image: ] ANAPIA VOYAGES[image: ]

✆ 04 42 54 21 52 / 06 88 62 62 66

www.anapiavoyages.fr

sylvia@anapiavoyages.fr




Anapia voyages, basée à Aix-en-Provence et Saint-Jean-de-Luz, a été créée par Sylvia, une Péruvienne vivant depuis plus de trente ans en France. La richesse de ses programmes, à dominante culture et nature, s'appuie sur l'expérience de ses collaborateurs, guides ou producteurs de séjours et circuits, notamment en Amérique latine, mais aussi en Asie et en Afrique. Pilou et Laure connaissent très bien le Botswana, Tanzanie, Zambie, Bruno, le Brésil, Cap Vert et la Bolivie, sans oublier Mylène, spécialiste Australie !

Le plus d'Anapia ? Panacher sur mesure des sites incontournables et des lieux inédits, de petites structures d'hébergement de charme avec de confortables hôtels typiques, mais surtout une vraie rencontre avec les populations grâce à des repas, des activités et des nuits chez l'habitant. Le mélange est très ouvert, dosé selon un vrai cahier des charges élaboré avec chaque client. Parmi les séjours proposés, de La Havane à Cayo Levisa en passant par Viñales et Trinidad, le tout en 13 jours.




Autres adresses : à Saint-Jean-de-Luz ✆ 05 47 02 08 61. • Bayonne, Mauléon Licharre, Lyon et Paris.




[image: ] ANN – NOSTALASIE – NOSTALATINA[image: ]

19, rue Damesme (13e)

Paris

✆ 01 43 13 29 29

www.ann.fr

info@ann.fr

M° Tolbiac ou Maison Blanche



Ouvert du lundi au samedi de 10h à 13h et de 15h à 18h.

Ce petit artisan du voyage a peaufiné, de manière intelligente et créative, plusieurs suggestions de séjours pour vous permettre de dénicher les perles de Cuba. Ici, le maître mot est « sur mesure ». On vous laisse libre de tout décider et si vous ne savez pas par quel bout commencer, le voyagiste propose un parcours de base qu’il modifie selon vos envies (sensations fortes, découverte culinaire, farniente…).





[image: ] ARTS ET VIE[image: ]

251, rue de Vaugirard (15e)

Paris

✆ 01 40 43 20 21

www.artsetvie.com

info@artsetvie.com



Autres agences à Grenoble, Lyon, Marseille et Nice.

Depuis plus de cinquante ans, Arts et Vie, association culturelle de voyages et de loisirs, développe un tourisme ouvert au savoir et au bonheur de la découverte culturelle et humaine. L’esprit des voyages s’inscrit dans une tradition associative caractérisée par une ambiance conviviale, riche en rencontres, en patrimoine et civilisations du monde. Tous les circuits sont animés et conduits par des accompagnateurs passionnés, formés par l’association, soucieux de faire partager leur enthousiasme aux adhérents voyageurs. Cinq continents, soixante pays, à chacun son voyage, que vous aimiez les croisières fluviales et maritimes, les festivals pour assister aux grandes manifestations culturelles européennes, les séjours dans les villes d’art, les circuits de découverte, les grands périples, les voyages nature au cœur de grands paysages, les balades et randonnées, les escapades pour flâner dans l’Europe de la culture… A Cuba, l'agence propose un séjour de 14 jours pour découvrir les contrastes de cette île métissée.





[image: ] ATALANTE[image: ]

36, quai Arloing (9e)

Lyon

✆ 04 72 53 24 80

www.atalante.fr

lyon@atalante.fr



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 18h et le samedi de 10h à 13h et de 14h à 18h.

Atalante est spécialisée dans les voyages à pied. Trekking de haut niveau ou simples promenades dans les campagnes, il y en a pour toutes les conditions physiques. Ils s'attachent à faire découvrir à leurs clients des régions du monde aux modes de vie préservée, riches de traditions et de cultures uniques. Douze voyages à destination de Cuba sont au catalogue avec des possibilités d'extension balnéaire, parmi eux citons la traversée de Viñales à Baracoa en 15 jours, une rando découverte d'ouest en est.


Autres adresses : Bruxelles - rue César-Frank, 44A, 1050 ✆ +32 2 627 07 97. • Paris – 18, rue Séguier, 75006, fond de cour à gauche, 1er étage ✆ 01 55 42 81 00




[image: ] LES ATELIERS DU VOYAGE[image: ]

54-56, avenue Bosquet (7e)

Paris

✆ 01 40 62 16 79

www.ateliersduvoyage.fr



Ouvert du lundi au jeudi de 10h à 18h30, les vendredi et samedi de 10h à 18h.

Spécialistes du voyage sur mesure, Les Ateliers du Voyage vous emmènent en Afrique, en Amérique latine, en Asie et en Inde. Leurs conseillers voyages, experts de leur zone géographique, sont à votre écoute pour construire le voyage de vos rêves. A Cuba, l'équipe saura aussi bien vous suggérer les sites incontournables que les dernières adresses tendance.





 [image: ]CUBAFAT[image: ]

3, rue de la République

Périgueux

✆ 05 53 06 90 73

www.cubafat.com

cuba@v-i.travel



Spécialiste de longue date de la destination, l’agence est animée par des passionnés qui ont une grande expérience du pays. Circuits de groupes (petits ou grands), séjours à la carte, séjours thématiques (salsa, carnaval, trekking, cigares, etc.) ou vols secs à tarifs négociés, carte de tourisme (25 euros) et assurance santé spéciale Cuba, la gamme des produits et services est aussi vaste que possible, mais avec toujours le label qualité Cubafat. Bien plus qu’un comptoir de réservation, Cubafat s’attache à vous conseiller au mieux pour réaliser le séjour de vos envies. Leur site Internet est d’ailleurs une mine d’informations sur le pays, qu’il s’agisse d’histoire, de culture ou de faune. Pour toute demande d'informations, envoyez un email ; Nadine, Lucile ou Laure se feront un plaisir de vous répondre.





 [image: ]CUBA LINDA[image: ]

9, rue Pablo Picasso

Boulazac Isle Manoire

✆ 05 53 08 96 66

www.cuba-linda.com

cubalinda@wanadoo.fr




L'association Cuba Linda, qui représente et gère les locations de chambres chez l’habitant agréées depuis la France, propose quelques séjours thématiques en fonction du calendrier de l'année. Vous pourrez ainsi partir effectuer des stages de salsa à La Havane, participer au marathon de La Havane ou partir sur un séjour 17 jours « Sur les traces de la Révolution », avec notamment les célébrations du 1er mai à La Havane et une randonnée dans la Sierra Maestra. La nouveauté Cuba Linda c'est les voyages « Libre découverte » avec un guide cubain, un accompagnateur, un bus pendant tout le séjour et un programme aménageable sur place en concertation avec le groupe ou pour ceux qui le souhaitent, journée partiellement ou totalement libre avec rendez-vous le soir.

[image: ] Carte de tourisme. L'association Cuba Linda fournit aussi des cartes de tourisme à 25 € avec envoi le jour-même si règlement par CB. Les cartes sont à 22 € pour les voyageurs qui réservent des chambres en casa particular via Cuba Linda.






[image: ] HAVANATOUR[image: ]

16, rue Drouot (9e)

Paris

✆ 08 92 70 22 42

www.havanatour.fr

contact@havanatour.fr



Du lundi au vendredi de 10h à 18h. Le samedi de 10h à 17h.

Spécialiste de Cuba et reconnu en tant que précurseur du séjour sur-mesure, Havanatour offre une large variété de séjours, du circuit accompagné au séjour chez l’habitant. Voilà plus de 30 ans que Havanatour, exclusivement dédié à la destination Cuba, invite à découvrir ou redécouvrir la Perle des Antilles à votre rythme.
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10, rue de Mézières (6e)

Paris

✆ 01 45 61 90 90

www.intermedes.com

info@intermedes.com

M° Saint-Sulpice ou Rennes



Ouvert du lundi au jeudi de 9h à 19h ; le vendredi de 9h à 18h ; le samedi de 9h30 à 16h de janvier à mars et de septembre à octobre.

Un spécialiste des voyages culturels avec conférencier en Europe et dans le monde. Depuis près de 25 ans, Intermèdes crée des voyages sur des routes millénaires. Conçus dans un esprit « grand voyageur », les voyages sont proposés en petits groupes, accompagnés par des guides sélectionnés : vous partez seul, à deux ou plus avec un groupe constitué d'autres voyageurs (12 personnes en moyenne). Si vous préférez un voyage cousu main, les spécialistes vous proposent un itinéraire selon vos goûts, vos envies et votre budget. Pour Cuba, le circuit « Cuba, du baroque colonial au cœur des Caraïbes » est proposé.





[image: ] MAKILA VOYAGES

4, place de Valois (1er)

Paris

✆ 01 42 96 80 00

www.makila.fr



Du lundi au vendredi de 9h à 19h sans interruption et le samedi de 10h à 17h sur rendez-vous uniquement.

A Cuba, Makila Voyages, spécialiste de voyages sur mesure vers l’Amérique latine, invite le voyageur à découvrir de façon individuelle, avec une location de voiture (avec ou sans chauffeur ou/et guide parlant français), les trésors architecturaux de La Havane, de Trinidad et de la caribéenne Santiago de Cuba, les beautés naturelles de las Terrazas et de Topes de Collantes, et à aller sur les traces du Ché à Santa Clara et dans la Sierra Maestra. Makila Voyages organisera votre séjour sur les fameux « cayos », tels que Cayo Levisa, Cayo Ensenachos, Cayo Santa Maria, Cayo Las Brujas... Vous aurez la possibilité de tout connaître sur les plantations de tabac dans la Vallée de Viñales, les vallées de canne à sucre à Sancti Spiritus et la richesse fruitière aux alentours de Baracoa...





[image: ] ROOTS TRAVEL[image: ]

17, rue de l'Arsenal (4e)

Paris

✆ 01 42 74 07 07

www.rootstravel.com



Bureaux ouverts du lundi au samedi de 10h à 13h et de 14h à 18h.


Roots Travel propose des séjours individuels chez l’habitant et en hôtel de charme ainsi que des itinéraires inédits sur mesure. De nombreux établissements ont été sélectionnés à Cuba pour des séjours liberté. Baracoa, Camagüey, Cayo Guillermo, Cayo Levisa, Cayo Santa Maria, Ciego de Avila, Cienfuegos, Guama, Holguin, La Havane, Maria La Gorda, Remedios, Santa Clara, Santiago, Soroa, Trinidad, Varadero et Viñales, à chacun sa préférence. Pour aider le voyageur à choisir, des infos sur chacune de ces villes sont disponibles sur le site.

Des promotions sont régulièrement proposées et il est aussi possible de composer son voyage à la carte et de louer une voiture.






[image: ] LA ROUTE DES VOYAGES[image: ]

10, rue Choron (9e)

Paris

✆ 01 55 31 98 80

www.route-voyages.com

info@route-voyages.com

M° Notre-Dame-de-Lorette



Du lundi au jeudi de 9h à 19h et le vendredi de 9h à 18h. Le samedi de 10h à 17h.

Fort de plus de 10 années d’expérience, ce tour-opérateur construit des voyages personnalisés, en direct avec les prestataires locaux. L’équipe, spécialisée par destination, a une excellente connaissance de Cuba et propose de très nombreuses possibilités d’itinéraires sur mesure. Circuits individuels avec chauffeur, guide francophone, autotours, randonnées, l’agence vous concoctera un itinéraire personnalisé hors des sentiers battus.


Autre adresse : Autres agences à Lyon, Annecy, Toulouse, Bordeaux, Angers et Genève.




[image: ] TERRE AUTENTIK[image: ]

14, rue Saint-Joseph (2e)

Paris

✆ 01 53 20 08 83

www.terreautentik.com

info@terreautentik.com

Métro : Bourse ou Sentier.



Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 13h et de 14h à 19h. Le samedi de 10h à 13h et de 14h à 18h00.

Cuba est la destination coup de cœur de Terre Autentik. Passionnée par la Isla Grande, l’équipe de Terre Autentik vous propose des circuits thématiques uniques pour vous faire découvrir la diversité culturelle de Cuba et de magnifiques paysages caractérisés par une grande variété : immenses plantations de tabac et de canne à sucre, massifs montagneux, parcs classés au patrimoine mondial de l’humanité, rivières, cascades, grottes, cavernes, îlots paradisiaques et une surprenante végétation luxuriante. Spécialiste du voyage sur mesure, Terre Autentik vous conseille et vous aide à construire un itinéraire qui correspond à vos envies de voyage. Retrouvez une sélection d’hôtels de charme et un mini guide en ligne sur leur site Internet www.terreautentik.com. Pour obtenir des conseils personnalisés et préparer votre voyage, contactez leurs spécialistes.




Généralistes

Vous trouverez ici quelques tours-opérateurs généralistes qui produisent des offres et revendent le plus souvent des produits packagés par des agences spécialisées sur telle ou telle destination. S'ils délivrent des conseils moins pointus que les spécialistes, ils proposent des tarifs généralement plus attractifs.




[image: ] ABCVOYAGE

www.abcvoyage.com



Regroupe les soldes de tous les voyagistes avec des descriptifs complets pour éviter les surprises. Les dernières offres saisies sont accessibles immédiatement à partir des listes de dernière minute. Le serveur est couplé au site www.airway.net qui propose des vols réguliers à prix réduits, ainsi que toutes les promotions et nouveautés des compagnies aériennes.





[image: ] PROMOVACANCES

✆ 08 99 65 48 50

www.promovacances.com



Ouvert du lundi au vendredi de 8h à minuit. Le samedi de 9h à 23h. Dimanche de 10h à 23h.

Promovacances propose de nombreux séjours touristiques, des week-ends, ainsi qu’un très large choix de billets d’avion à tarifs négociés sur vols charters et réguliers, des locations, des hôtels à prix réduits. Également, des promotions de dernière minute, les bons plans du jour. Informations pratiques pour préparer son voyage : pays, santé, formalités, aéroports, voyagistes, compagnies aériennes.





[image: ] THOMAS COOK

✆ 08 92 70 10 88 / 01 55 90 10 41

www.thomascook.fr



Plusieurs agences partout en France.

Tout un éventail de produits pour composer son voyage : billets d'avion, location de voitures, chambres d'hôtel... Thomas Cook propose aussi des séjours dans ses villages-vacances et les « 24 heures de folies » : une journée de promos exceptionnelles tous les vendredis. Leurs conseillers vous donneront des infos utiles sur les diverses prestations des voyagistes.




Réceptifs




[image: ] ALPITOUR WORLD

Hotel Habana Libre

Calle 23

LA HAVANE – LA HABANA

✆ +53 5 20 96 046 / +53 5 81 07 122

www.alpitour.com

pepe.lopez@alpitourworld.it



Cette agence dépend du tour-opérateur italien, Alpitour. Jose Amador Lopez Santander se fera un plaisir de vous monter un circuit sur mesure à Cuba car cette agence travaille avec les touristes du monde entier.





 [image: ]COME2CUBA

Hotel Sevilla

LA HAVANE – LA HABANA

✆ +53 7 860 2841 / +53 5280 5280

www.c2ctravel.com

fabrice@c2ctravel.com

Situé dans la galerie commerciale de l'hôtel Sevilla.



Cette agence de voyages est dirigée par Fabrice Mercorelli, un Français installé à Cuba depuis longtemps. Il connaît Cuba comme sa poche et organise des séjours à la carte. Il est de très bon conseil.





[image: ] CUBATUR

à l’angle de Calle 25 et L, sous l’hôtel Habana Libre, Vedado

Calle L

LA HAVANE – LA HABANA

✆ +53 7 834 4135 / +53 7 833 2118

www.cubatur.cu/

comercial@opcional.cbt.tur.cu



L’une des plus grandes agences touristiques cubaines. Bureaux également ouverts dans les plus grands hôtels de la ville. Avant votre séjour, visitez également leur site Internet en espagnol et en anglais. Pensez à réserver votre excursion ou activité un ou deux jours à l’avance…





 [image: ]HUWANS

Edificio Bacardi

bureau 307

LA HAVANE – LA HABANA

✆ 04 88 66 98 03 / +53 5 279 4112

https://cuba.altaibasecamp.com/fr/accueil

cuba@altaibasecamp.com, barbaivan4@yahoo.es



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 17h.

Cette agence spécialisée dans le tourisme d'aventure (treks, randonnées, voyages à la carte...) est gérée par Ivan, qui a été guide pendant 17 ans pour Terres d'Aventures et Club Aventures, et qui est parfaitement francophone. Il sera ravi de vous organiser un voyage au cœur de la nature cubaine ou un voyage à la carte qui comprend, entre autres, des excursions dans la nature.




Sites comparateurs

Plusieurs sites permettent de comparer les offres de voyages (packages, vols secs, etc.) et d’avoir ainsi un panel des possibilités et donc des prix. Ils renvoient ensuite l’internaute directement sur le site où est proposée l’offre sélectionnée. Attention cependant aux frais de réservation ou de mise en relation qui peuvent être pratiqués, et aux conditions d'achat des billets.




[image: ] JETCOST

www.jetcost.com

contact@jetcost.com



Jetcost compare les prix des billets d'avion et trouve le vol le moins cher parmi les offres et les promotions des compagnies aériennes régulières et low cost. Le site est également un comparateur d'hébergements, de loueurs d'automobiles et de séjours, circuits et croisières.





[image: ] PROCHAINE ESCALE[image: ]

www.prochaine-escale.com

contact@prochaine-escale.com



Pas toujours facile d'organiser soi-même un voyage de noces, une croisière, un séminaire ou un circuit en solo même avec internet ! Prochaine Escale vous aide à trouver des professionnels du tourisme spécialistes de votre destination. Avec tous les partenaires de leur réseau, l'équipe vous accompagne en amont dans la planification du voyage (transport, séjour, itinéraire, assurance budget, etc.). Idéal pour vivre une expérience unique et personnalisée, à la découverte de territoires, peuples et cultures, qu'ils soient proches ou lointains (Europe, Asie, Afrique...)





[image: ] QUOTATRIP

www.quotatrip.com



QuotaTrip est une nouvelle plateforme de réservation de voyage en ligne mettant en relation voyageurs et agences de voyages locales sélectionnées dans près de 200 destinations pour leurs compétences. Le but de ce rapprochement est simple : proposer un séjour entièrement personnalisé aux utilisateurs. QuotaTrip promet l'assurance d'un voyage serein, sans frais supplémentaires.




Partir seul



En avion

Prix moyen d'un vol Paris / La Havane : de 600 à 1 400 €. A noter que la variation de prix dépend de la compagnie empruntée mais, surtout, du délai de réservation. Pour obtenir des tarifs intéressants, il est indispensable de vous y prendre très en avance. Pensez à acheter vos billets six mois avant le départ !



Principales compagnies desservant la destination




[image: ] AIR CARAÏBES

✆ 0820 835 835

www.aircaraibes.com



Centrale de réservation ouverte 7j/ 7 de 7h à 22hA Paris : 4, rue de la Croix Nivert, Paris. Métro Cambronne. Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 18h, samedi de 9h30 à 17h.


Air Caraïbes, compagnie aérienne française régulière spécialiste des Caraïbes propose ses vols au départ d'Orly vers la Guadeloupe (Pointe-à-Pitre), la Martinique (Fort-de-France), la Guyane (Cayenne), la République dominicaine (Saint-Domingue et Punta Cana), Saint-Martin (Juliana), Haïti (Port-au-Prince), Cuba (La Havane et Santiago de Cuba) et les Bahamas (San Salvador et Nassau).

Cette desserte, assurée en Airbus A350 et A330, est complétée par l'offre du réseau régional Air Caraïbes Simply vers la Guadeloupe, la Martinique, Saint-Martin (Grand Case), Sainte-Lucie et la République dominicaine (Saint-Domingue). La destination de Saint-Barthélemy est aussi proposée avec une desserte opérée par St. Barth Commuter.

La compagnie relie également la province et la Belgique aux Caraïbes au départ d’Orly grâce à TGV AIR.

Elle offre une liaison air-mer vers Marie-Galante, la Dominique et Les Saintes avec navigAIR.

Air Caraïbes propose 3 classes de services à bord de ses vols transatlantiques : Soleil (Economique), Caraïbes, (Premium Economy), Madras (Affaires).

Son programme de fidélité gratuit Préférence permet de cumuler des miles et de bénéficier d’avantages.

Consultez le site Internet pour les promotions en cours. Tous les vols sont affichés et le moteur de réservation est intégré au site.






[image: ] AIR CARAÏBES

✆ 0820 835 835

www.aircaraibes.com



Centrale de réservation ouverte 7j/7 de 7h à 22h. A Paris : 4, rue de la Croix Nivert, 75015. Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 18h, samedi de 9h30 à 17h.


Air Caraïbes, compagnie aérienne française régulière spécialiste des Caraïbes propose au départ d'Orly jusqu’à 3 vols hebdomadaires vers Cuba (La Havane et Santiago de Cuba).

La compagnie relie également la province et la Belgique à Cuba au départ d’Orly grâce à TGV AIR.

Air Caraïbes propose 3 classes de services à bord de ses vols transatlantiques : Soleil (Economique), Caraïbes, (Premium Economy), Madras (Affaires).

Son programme de fidélité gratuit Préférence permet de cumuler des miles et de bénéficier d’avantages.

Consultez le site Internet pour les promotions en cours. Tous les vols sont affichés et le moteur de réservation est intégré au site.



[image: ]





[image: ] AIR EUROPA

✆ 01 42 65 08 00

www.aireuropa.com



À destination de la Havane, la compagnie Air Europa propose plusieurs vols quotidiens au départ de Paris via Madrid. Également des vols au départ de Toulouse et Lyon, toujours via Madrid.


[image: ]





[image: ] AIR FRANCE

✆ 36 54

www.airfrance.fr



Air France assure un vol direct par jour entre Paris CDG et La Havane. Comptez entre 9h et 10h de vol.





[image: ] CONDOR FLUGDIENST C/O AVIAREPS[image: ]

122, Avenue des Champs Elysées (8e)

Paris

✆ 01 53 43 33 94 / 01 53 43 53 92

www.condor.com

sales.france@condor.com



La compagnie Condor opère depuis plus de 60 ans de Francfort et Munich vers plus de 75 destinations dont 4 sur Cuba : La Havane, Varadero, Holguin ainsi que Santa Clara en hiver. Depuis la France, profitez de départ de Paris et province pour découvrir la plus grande île des Caraïbes.





[image: ] CORSAIR

✆ 39 17

www.corsair.fr




Présente sur l’arc Caraïbes depuis 25 ans, Corsair élargit son réseau vers Cuba. La compagnie propose jusqu’à deux vols directs hebdomadaires à destination de La Havane les jeudis et vendredis. Ces deux rotations viennent s’ajouter aux 3 fréquences opérées par Air Caraïbes dans le cadre de l’accord de « partage de codes », et portent ainsi jusqu’à cinq le nombre de vols opérés par les deux compagnies sur l’axe Paris-La Havane.

Corsair propose à ses clients des cabines plus spacieuses et plus confortables à bord d’une flotte entièrement reconfigurée. Corsair propose dorénavant 3 classes de réservation : la classe Economy, la Premium Grand Large et la classe Business. La montée en gamme propose de nouveaux sièges ergonomiques, avec un meilleur confort d’assise, des divertissements à bord plus nombreux, avec notamment la mise à disposition d’écrans individuels tactiles et interactifs, proposant une large gamme de films, de reportages, et de jeux accessibles à bord depuis les écrans individuels ou via le wifi interne « Corsair On Sky » depuis smartphones, tablettes et ordinateurs... Le site Internet de la compagnie facilite la recherche de tarifs, offre la possibilité de s'enregistrer 24 heures à l'avance, de choisir son siège, d’éditer sa carte d'embarquement, et de mémoriser ses recherches d’une visite à l’autre. Le client peut aussi réserver « en ligne » les produits qu’il souhaite acheter en duty free à bord de l'avion avec des réductions pouvant atteindre les 40 %. Il peut également commander des repas « à thème » de type marin, terroir, italien, gourmet…

Agrémentées de l’espace Eco + situé à l’avant des appareils, les cabines Economy proposent un niveau de confort amélioré avec davantage d’espace pour les jambes.

[image: ] La classe Business. 12 sièges convertibles en lit avec la mise à disposition d’un iPad Pro de 13 pouces, de casques à réduction de bruits, d’une trousse confort avec produits Pure Altitude, d’une couette et d’un véritable oreiller. Les clients de la classe Business se verront offrir un menu Signature, spécialement conçu par le chef Rostang. Les passagers de la classe Premium et de la classe Business disposent d’un salon privatif dans les aéroports de Paris Orly, Pointe-à-Pitre, Fort-de-France et La Réunion avec wifi gratuit – service de presse – buffet et boissons à discrétion. Un changement de « cap » qui nivelle la compagnie par le haut tout en conservant les tarifs concurrentiels.
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[image: ] XL AIRWAYS

✆ 0892 692 123

www.xl.com



L’aller retour est proposé à partir de 455 € TTC, bagage, repas et système de divertissement sans fil, XL Cloud compris.

La compagnie aérienne française relie Roissy Charles de Gaulle à Varadero une fois par semaine de décembre à mai. L’aller retour est proposé à partir de 560 € TTC, bagage, repas et système de divertissement sans fil, XL Cloud compris.




Sites comparateurs

Certains sites vous aideront à trouver des billets d’avion au meilleur prix. Certains d’entre eux comparent les prix des compagnies régulières et low-cost. Vous trouverez des vols secs (transport aérien vendu seul, sans autres prestations) au meilleur prix.




[image: ] EASY VOLS

✆ 08 99 19 98 79

www.easyvols.fr



Comparaison en temps réel des prix des billets d'avion chez plus de 500 compagnies aériennes.





[image: ] MISTERFLY

✆ 08 92 23 24 25

www.misterfly.com



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 21h. Le samedi de 10h à 20h.

MisterFly.com est le nouveau-né de la toile pour la réservation de billets d'avion. Son concept innovant repose sur un credo : transparence tarifaire ! Cela se concrétise par un prix affiché dès la première page de la recherche, c'est-à-dire qu'aucun frais de dossier ou frais bancaire ne viendront alourdir la facture finale. Idem pour le prix des bagages ! L'accès à cette information se fait dès l'affichage des vols correspondant à la recherche. La possibilité d'ajouter des bagages en supplément à l'aller, au retour ou aux deux... tout est flexible !




Location de voitures




[image: ] AVIS

✆ 08 21 23 07 60

www.avis.fr



Avis est un loueur de voiture. Mais au-delà de la seule location de voiture, les agents d’Avis, présents dans 165 pays, conseillent et renseignent sur le choix du véhicule, sur les services, les accessoires… De la simple réservation d'une journée à plus d'une semaine, Avis s'engage sur plusieurs critères, sans doute les plus importants. Proposition d'assurance, large choix de véhicules de l'économique au prestige (petites citadines, berlines équipées, 4x4, cabriolets, minibus, prestige etc.) avec un système de réservation rapide et efficace.





[image: ] BSP AUTO

✆ 01 43 46 20 74

www.bsp-auto.com



Site comparatif acccessible 24h/24. Ligne téléphonique ouverte du lundi au vendredi de 9h à 21h30 et le week-end de 9h à 20h.

La plus importante sélection de grands loueurs dans les gares, aéroports et centres-villes. Les prix proposés sont parmi les plus compétitifs du marché. Les tarifs comprennent toujours le kilométrage illimité et les assurances. Les bonus BSP : réservez dès maintenant et payez seulement 5 jours avant la prise de votre véhicule, pas de frais de dossier ni d'annulation, la moins chère des options zéro franchise.





[image: ] CARIGAMI

✆ 01 73 79 33 33

www.carigami.fr



Notre coup de cœur : Le site compare toutes les offres de 8 courtiers en location de voitures, des citadines aux monospaces en passant par les cabriolets et 4x4. A Cuba, vous trouverez facilement sur 24 villes différentes l´offre la plus intéressante pour votre location de voiture. En plus du prix, l´évaluation de l´assurance et les avis clients sont affichés pour chacune des offres. Plus qu´un simple comparateur, vous pouvez réserver en ligne ou par téléphone. C’est la garantie du prix et du service !





[image: ] TRAVELERCAR[image: ]

✆ 01 73 79 27 21

www.travelercar.com

contact@travelercar.com



Service disponible aux aéroports de Roissy-CDG, Orly, Beauvais, Nantes Atlantique et Lyon St-Exupéry.

Agir en éco-responsable tout en mutualisant l'usage des véhicules durant les vacances, c'est le principe de cette plateforme d'économie du partage, qui s'occupe de tout (prise en charge de votre voiture sur un parking de l'aéroport de départ, mise en ligne, gestion et location de celle-ci à un particulier, assurance et remise du véhicule à l'aéroport le jour de votre retour, etc.). S'il n'est pas loué, ce service vous permet de vous rendre à l'aéroport et d'en repartir sans passer par la case transports en commun ou taxi, sans payer le parking pour la période de votre déplacement ! Location de voiture également, à des tarifs souvent avantageux par rapport aux loueurs habituels.




Se loger



Hôtels

Le parc hôtelier cubain a encore du mal à répondre à l’afflux des touristes qui ne cesse d'augmenter... Certes, depuis le dégel des relations diplomatiques avec les États-Unis, de nombreux hôtels sont prévus et certains ont d'ores et déjà ouvert leurs portes mais l'évolution reste assez lente tandis que le nombre de touristes augmente toujours à la vitesse grand V. Cependant, la situation devrait s'améliorer prochainement avec la construction de nouveaux hôtels un peu partout dans le pays puisque plus de 40 000 chambres supplémentaires sont prévues d'ici 2020 et près de 80 000 d'ici 2030. Si les infrastructures sont généralement correctes, voire luxueuses pour certains, les prix pratiqués sont souvent supérieurs à la qualité du service dispensé. Dans la catégorie confort, la chaîne internationale espagnole Mélia tient le haut du pavé avec plus d’une vingtaine d’hôtels disséminés dans toute l’île. Adaptée aux standards internationaux, c’est certainement l’une des meilleures options. Viennent ensuite les groupes cubains Cubanacan, Gran Caribe et Horizontes qui forment le gros de l’offre. A noter également le cachet des hôtels de charme, qui ont fleuri dans le quartier historique de La Havane sous la direction de la société Habaguanex. Remarquable travail de restauration à la clé. Grosso modo, un hôtel est au minimum doté d’un restaurant, de la climatisation et de la télévision. Plus on s’élève en gamme, plus les équipements s’étoffent : discothèques, bureau du tourisme, boutiques, piscine, sports nautiques, sauna, location de voiture. Comme partout, les prix dépendent de la saison, de la localisation géographique, du niveau d’équipement et du nombre d’étoiles. Sachez enfin que certains établissements refuseront la présence d’un Cubain ou d’une Cubaine à vos côtés mais cette pratique est de plus en plus rare. En général, la réceptionniste demande simplement les papiers d'identité de votre accompagnant(e) cubain(e) pour enregistrer ses coordonnées au moment du check-in. La forte prostitution à Cuba a en effet obligé les hôteliers et les casas particulares à se protéger, car les vols de la part de prostitué(e) s sont fréquents dans les établissements où ils, ou elles, passent la nuit.



Chambres d'hôtes

C’est la solution la plus économique dans l’ensemble du pays. Les chambres chez l’habitant sont signalées par un logo bleu tel une ancre retournée repérable sur les portes de vos hôtes potentiels. Un bon moyen d’entrer de plain-pied dans la réalité des familles cubaines. Prévoir entre 20 CUC et 25 CUC hors de la capitale et tabler sur une fourchette de 25 CUC à 35 CUC à La Havane (même prix pour une ou deux personnes). A noter que le niveau d’imposition des propriétaires de ces casas a considérablement augmenté ces dernières années, l’Etat cubain cherchant à ponctionner de l'argent de ce business devenu lucratif.

[image: ] Les réseaux de casas. Mais, si le logement chez l’habitant demeure une solution très attractive aussi bien humainement que financièrement, il existe des réseaux de casas peu scrupuleux qui gonflent les prix, en se servant au passage, et d'autres qui proposent des casas sur leur site Internet mais les changent à la dernière minute pour une beaucoup moins bien, en vous mettant devant le fait accompli une fois que vous êtes sur place. Méfiez-vous donc des réseaux de casas cubaines qui fleurissent sur le web.

Cependant, vous pouvez faire confiance à deux réseaux sérieux que nous avons référencés dans ce guide, après les avoir testés plusieurs fois : celui de l’association Cuba Linda et celui de mycasaparticular.com

[image: ] Airbnb a débarqué à Cuba ! Enfin, sachez que depuis deux ans, Airbnb fonctionne à Cuba et les casas proposées via ce réseau sont très bien. Pour le paiement vous pouvez procéder en ligne comme d'habitude via le site d'Airbnb, mais les transferts internationaux d'argent vers Cuba étant encore impossibles, Airbnb s'est organisé et a trouvé des relais fiables sur place. Elle fait envoyer des espèces via un de ses employés directement chez le propriétaire de la casa le lendemain de l'arrivée des locataires..

[image: ] Passeport et carte de tourisme exigés. Dans toutes les casas, dès votre arrivée, le propriétaire vous demandera votre passeport et votre carte de tourisme car il est tenu de vous inscrire sur un registre d'entrées et de sorties régulièrement contrôlé par les autorités. N'ayez pas peur donc, ce n'est pas pour vous voler votre passeport !

Cette procédure est tout à fait normale. Elle a été instaurée par l'État Cubain pour éviter les locations en douce et donc le non-paiement de taxes par les propriétaires de casas...

Si jamais un loueur oublie d'inscrire un touriste sur son registre et donc de le déclarer, il doit régler une amende de près de 1 000 CUC à l'État ! On comprend donc aisément pourquoi les propriétaires de casas s'empressent de vous demander votre passeport dès que vous avez franchi le seuil de la porte.




Avertissement sur le système des commissions concernant les maisons d'hôtes


Bon nombre de Cubains proposent de vous conduire dans une casa particular. Sachez simplement que ces derniers – rabatteurs ou jineteros – prennent systématiquement au minimum 5 CUC de commission (et souvent beaucoup plus) par chambre et par nuit. Le prix de votre chambre est majoré en conséquence… C’est le cas non seulement pour les personnes postées à l’entrée des villes, aux stations de bus, rencontrées dans la rue mais aussi des chauffeurs de taxis et des personnes qui ont une casa où vous pouvez avoir dormi et vous recommandent une adresse dans une autre ville. Leur aide n’est jamais gratuite, même s'ils ont l'air tout gentils et qu'ils sont souvent sincères dans leurs recommandations.

Des petits malins se postent même simplement devant une casa et attendent discrètement l'arrivée des clients et, une fois qu'ils sont entrés dans la casa, ils vont voir les propriétaires en leur faisant croire que c'est grâce à eux que les clients ont pris une chambre dans leur maison... Et, donc, ils touchent une commission discrètement sur votre dos. Veillez donc à ce qu'il n'y ait personne directement à proximité de l'entrée de la casa pour éviter ce genre d'arnaques, qui aura en outre l'inconvénient de faire gonfler le prix de votre chambre ! (puisqu'il faut payer le rabatteur) Pour en avoir le cœur net, vous pouvez simplement informer les propriétaires de la casa dès votre arrivée que vous êtes venu seul, sans les conseils de personne, vous paierez alors exactement le prix indiqué dans le guide. Pour les propriétaires de casas, c'est un bonheur de voir arriver un touriste qui a trouvé leur adresse dans un guide car il n'y a pas de commission à payer, et ils gagnent forcément plus d'argent que quand un rabatteur ou un autre propriétaire de casa est dans la boucle.

Informez-vous également auprès des propriétaires de casas particulares sur leur système d’eau (citerne, combien de litres pour combien de personnes) car il est parfois vétuste, ou précaire, de manière à savoir si la douche est assurée et si vous aurez l'eau chaude sans problèmes.








Important : que faire pour ne pas être victime du système de surbooking des maisons d'hôtes ?


Beaucoup de Cubains propriétaires de maisons d'hôtes ont cette fâcheuse habitude de faire du surbooking. Résultat : vous arrivez à leur casa le jour de votre réservation et ils vous disent qu'elle est complète mais qu'ils vous en ont trouvé une autre, apparemment tout aussi bien... Or, la plupart du temps la maison en question est généralement moins bien, ne rêvez pas. Alors comment réagir et surtout éviter de se retrouver dans ce genre de situation ?

[image: ] Ne réservez pas votre casa à la dernière minute. Les plus jolies casas sont très prisées et connues. Pour être sûr d'avoir une place, voire la plus jolie chambre, réservez avec au moins une semaine d'avance, voire plus en haute saison.

[image: ] Confirmez la veille. Appelez votre casa pour confirmer votre réservation la veille et donnez votre heure d'arrivée. En cas de retard, les propriétaires de la casa maintiendront ainsi votre réservation et ne loueront pas votre chambre à quelqu'un d'autre. En effet, certains touristes ne les prévenant pas de leur annulation ou de leur retard, les propriétaires de casas ont pris l'habitude de louer à d'autres personnes plutôt que de se retrouver planté à la dernière minute...

[image: ] Si malgré ces précautions, cela vous arrive.... Si on vous propose une autre casa à votre arrivée alors que vous avez confirmé la veille, ne vous laissez pas faire. Changez de casa tout simplement ! Vous aurez généralement au moins quelques casas disponibles, et forcément une bien, même à la dernière minute. Et puis vous aurez le temps de visiter plusieurs casas pour choisir la meilleure plutôt que de vous contenter de celle qu'on vous propose à la dernière minute à cause du surbooking.

Si vraiment vous n'avez pas le choix, dormez dans la casa qu'on vous a imposée mais seulement la première nuit, réglez le lendemain matin et trouvez en une autre.

Si une des casas référencées dans ce guide pratique le surbooking de la sorte, merci de nous écrire car ils ne sont pas censés le faire et ce d'autant plus que quand ils vous envoient dans une autre casa, ils touchent généralement une commission ce qui fait gonfler votre note...








 [image: ]CUBA LINDA[image: ]

9, rue Pablo Picasso

Boulazac Isle Manoire

✆ 05 53 08 96 66

www.cuba-linda.com

cubalinda@wanadoo.fr




Depuis 1998, l’association Cuba Linda permet aux visiteurs de vivre Cuba avec les Cubains.

[image: ] L’association réserve les chambres chez l’habitant depuis la France, aide le voyageur à préparer son séjour et le conseille sur son itinéraire. Ces passionnés ont développé un réseau de familles d’accueil sélectionnées par des professionnels et agréées par les autorités touristiques cubaines. Points de chute assurés à La Havane, Viñales, Playas del Este, Cienfuegos, Trinidad, Sancti Spiritus, Camagüey, Bayamo, Holguín, Santiago et Baracoa. Bon à savoir, Cuba Linda est une association à but non lucratif. Il suffit de s’acquitter des 25 € de frais de dossier et d’adhésion pour avoir accès à toutes les adresses sur place. Une fois arrivé à La Havane, le transfert entre l’aéroport et la casa particular est également envisageable, moyennant 25 CUC (prix d’un taxi officiel). Le règlement de toutes les nuitées s’effectue en une seule fois auprès du correspondant.

[image: ] L’association propose également l’obtention de la carte de tourisme aux tarifs consulaires (22 € + 5 € de frais de port), la souscription à l'assurance médicale spéciale Cuba (obligatoire ; moins de 30 €) et des locations de voiture.

[image: ] L'association organise enfin des circuits dans Cuba. Depuis 2018, ils organisent notamment des voyages « libre découverte ». Le concept : découvrir la majorité des sites incontournables au plus près de la réalité cubaine avec une liberté de mouvement assurée. Le voyage se fait cependant toujours avec un accompagnateur.





Campings

Le camping sauvage est interdit. Les terrains de camping n’abritent en fait que des bungalows. Ambiance 100 % cubaine garantie, les touristes étrangers utilisant encore très peu ce type d’hébergement. Les infrastructures demeurent en effet spartiates et rudimentaires.



Se déplacer

A Cuba, si on vous donne comme adresse : calle 4, n° 306, apto 46e/15 y 17, Vedado, cela signifie que le numéro de l’immeuble est le 306, qu’il se trouve dans la portion de la 4e rue, située entre les 15e et 17e rues. L’appartement porte le numéro 46, le tout situé dans le quartier de Vedado. Altos signifie qu’il s’agit d’un appartement situé à l’étage, Esq (esquina = coin) que la maison est située à l’angle de deux rues. Ainsi, le 2e étage correspond au premier en France, le rez-de-chaussée étant considéré à Cuba comme le 1er étage. Les cuadras sont des pâtés de maisons. Quand vous demandez votre chemin, on vous répond que la rue que vous recherchez se trouve à x cuadras. Dans certains quartiers, comme ceux du Vedado ou de Miramar, les chiffres ou les lettres qui désignent les rues sont indiqués sur des petites bornes pyramidales placées au sol, à l’angle des rues, ou inscrites sur des poteaux. Ces chiffres et ces lettres manquent cruellement de poésie, direz-vous… Ce système qui sacrifie l’agréable à l’utile a été introduit à Cuba à l’ère de la pseudo-république (1902-1958). La vieille Havane coloniale a conservé ses bons vieux noms souvent très suggestifs  ; d’autres rues ont été débaptisées et rebaptisées plusieurs fois, comme chez nous : chaque époque honore les siens  ! A la campagne, où les indications font souvent défaut, vous rencontrerez toujours quelqu’un pour vous indiquer le chemin.



Avion

Avec près de 1 000 km entre La Havane et Santiago de Cuba, l’avion peut s’avérer très utile, d'autant plus que la plupart des grandes villes du pays ont un aéroport, et même certains cayos.... Mais Cuba ne dispose que d'une seule compagnie intérieure : la Cubana de Aviacion. Or, suite au crash d'avion La Havane-Holguin au printemps 2018, la compagnie aérienne a été mise à l'arrêt sur décision gouvernementale. Les avions seraient vétustes et mal entretenus notamment en raison de pièces difficiles à remplacer à cause de l'embargo économique imposé par les Etats-Unis à l'encontre de Cuba. L'enquête sur le crash a révélé en juillet 2018 qu'il s'agissait d'une erreur humaine mais l'interdiction de vol des avions de la Cubana est maintenue dans la mesure où ces avions n'offrent pas une sécurité de vol suffisante avant tout pour des raisons matérielles.

En attendant, on vous recommande de prendre le bus Viazul, même pour les longues distances, le trajet le plus long étant La Havane-Santiago de Cuba (qui peut prendre jusqu'à 16h !). Si vous ne pouvez pas couper un long trajet en faisant des stops de quelques jours, faites le trajet de nuit mais réservez tôt car les places en bus de nuit sont prisées ; enfin, prévoyez coussin de voyage et couverture car il peut faire très froid en pleine nuit dans ces bus climatisés au maximum.




[image: ] AIR CARAÏBES

✆ 0820 835 835

www.aircaraibes.com



Centrale de réservation ouverte 7j/7 de 7h à 22h. A Paris : 4, rue de la Croix Nivert, 75015. Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 18h, samedi de 9h30 à 17h.


Air Caraïbes, compagnie aérienne française régulière spécialiste des Caraïbes propose au départ d'Orly jusqu’à 3 vols hebdomadaires vers Cuba (La Havane et Santiago de Cuba).

La compagnie relie également la province et la Belgique à Cuba au départ d’Orly grâce à TGV AIR.

Air Caraïbes propose 3 classes de services à bord de ses vols transatlantiques : Soleil (Economique), Caraïbes, (Premium Economy), Madras (Affaires).

Son programme de fidélité gratuit Préférence permet de cumuler des miles et de bénéficier d’avantages.

Consultez le site Internet pour les promotions en cours. Tous les vols sont affichés et le moteur de réservation est intégré au site.






[image: ] CUBANA DE AVIACIÓN

A l’angle d’Infanta et de la Rampa

Calle 23, n° 64

Vedado

LA HAVANE – LA HABANA

✆ +53 7 834 4446

www.cubana.cu

ventas_online@cubana.avianet.cu



Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 16h, le samedi de 8h30 à midi.

Suite au crash d'un avion de la Cubana au printemps 2018 non loin de La Havane, tous les avions de la compagnie aérienne cubaine sont cloués au sol sur décision du gouvernement. Les vols domestiques et internationaux sont donc interrompus jusqu'à nouvel ordre.




Bus

La compagnie Víazul (www.viazul.com) dessert les plus grandes villes de l’île : Viñales, Pinar del Río, La Havane, Matanzas, Varadero, Santa Clara, Cienfuegos, Trinidad, Sancti Spíritus, Las Tunas, Ciego de Avila, Camagüey, Bayamo, Holguín, Santiago de Cuba et Baracoa. Les cars étant climatisés, pensez à vous couvrir ; une petite polaire est la bienvenue car il peut faire vraiment froid surtout si vous prenez un bus de nuit. Les horaires et prix indiqués dans le guide sont ceux prévus pour 2018/2019 mais ils peuvent parfois changer. Aussi, confirmez les horaires au moment d’acheter vos billets. Les bus sont confortables, et parfois légèrement en retard mais globalement, le système fonctionne bien. Sur la plupart des trajets, il est conseillé de réserver votre billet un ou deux jours à l’avance avant votre départ à la station de bus mais le jour-même suffira en basse saison. Vous pourrez ainsi acheter le billet ou inscrire votre nom pour la réservation mais une présentation de votre passeport est désormais obligatoire pour toute réservation ou vente de billet. Le jour J, il faut se rendre une heure avant le départ à la station de bus Víazul. Les responsables vous préviendront de l’arrivée du bus et vous donneront votre billet et votre ticket de bagage au même moment. L’autre compagnie nationale, Astro, que vous verrez sûrement, est réservée aux Cubains et elle offre des prix beaucoup moins chers que ceux de Viazul. Le confort est légèrement en dessous des bus Viazul et vous n'y aurez normalement pas accès... Mais contre un pourboire au guichet, il est parfois possible de trouver un arrangement ! Cela dépend de la personne sur laquelle vous tombez en fait... Un trajet en bus Astro permet de réaliser de bonnes économies, même avec un pourboire en plus.

A court de véhicules, l’Etat utilise souvent les camions comme transports en commun. Des dizaines de passagers s’entassent dans de vastes bennes contre quelques pesos cubains. Voir sur l’autopista centrale (autoroute) les types en jaune (punto amarillos) chargés d’arrêter les véhicules d’Etat et de veiller au bon déroulement des opérations. Vous pouvez tenter l'expérience mais sachez que ce n'est pas confortable du tout... On a essayé ! Mais au moins vous voyagerez à la cubaine.



Train

Les horaires sont peu fiables et les trajets vraiment beaucoup plus longs qu’avec les bus de la compagnie Víazul. Autant vous prévenir, n'ayez aucune illusion et les Cubains vous le diront eux-mêmes : le train, c'est le pire moyen de transport à Cuba. Pannes d'électricité, pannes du train tout court, wagons bondés et cafards en invités surprise... Vous aurez droit à tout ou presque ! Le seul point positif : c'est l’occasion de belles rencontres avec les Cubains. Deux types de trains circulent sur l’ensemble du réseau ferré. Le « tren francés », le plus rapide, le moins inconfortable (climatisation, sièges inclinables) et le plus cher des trains. Il a été vendu par la SNCF à Cuba d'où le nom de « train français » mais il est vieux ; rien à voir avec nos TGV. Pensez aussi à prendre de l’eau et de la nourriture, car rien n’est prévu à cet effet dans le train. Autre possibilité, les trains dits « regular », encore plus lents (là, c'est vraiment un sacerdoce) et que nous déconseillons.



Voiture

[image: ] Attention aux arnaques sur la route. Les contrôles routiers sont assez rares sur la route. Certains rabatteurs ont cependant une astuce : ils prennent une tenue où il est écrit "Seguridad" et vous font des grands signes pour que vous vous arrêtiez. Ne tombez pas dans le panneau, leur seul but c'est de vous emmener sur un site à visiter où une juteuse commission leur sera reversée suite à votre passage... Alors poursuivez votre route sans même vous arrêter. Les vrais policiers se reconnaissent facilement car il est écrit "Policía" sur leur véhicule, ils ont une vraie tenue de policier et surtout ils portent une arme... Alors soyez observateur pour éviter les arnaques !

[image: ] Soyez très vigilants sur la route et conduisez avec une très grande prudence. Les routes à Cuba sont plutôt en bon état (attention aux crevasses sur certaines routes cependant) mais ce qui pose problème, c'est souvent les piétons qui traversent n'importe où et n'importe quand. Il faut klaxonner pour leur signaler que vous arrivez et qu'ils ne doivent pas traverser. C'est l'usage sur place.

Enfin, sachez que si vous blessez un Cubain lors d'un accident de voiture, que vous soyez en tort ou pas, vous ferez obligatoirement un séjour en prison. Nous n'avons pas réussi à connaître la durée exacte de ce séjour mais d'après notre enquête, il peut être très long... On nous a simplement répondu, pour nous rassurer, que les touristes étaient dans des prisons correctes, pas avec les tueurs... Pour éviter l'expérience des prisons cubaines, conduisez donc très prudemment et ne buvez pas de mojitos avant de prendre le volant !

[image: ] Code de la route. Le code de la route cubain exige de s’arrêter devant chaque passage piéton, même si personne ne traverse. Les panneaux Stop sont à Cuba représentés par un triangle dont le sommet est en bas. Il est blanc, avec une ligne rouge et il est barré du mot « PARE » (arrêtez-vous). Chaque point de contrôle policier sur le bord des routes exige que vous passiez devant lui à moins de 40 km/h. Au-delà vous serez arrêté, même si aucun panneau ne l’indique et même s’il s’agit d’une quatre-voies. Si vous recevez une amende, sachez que vous ne devez pas la payer au policier qui vous a arrêté, mais à l’agence de location de la voiture.

[image: ] Conduite de nuit. Evitez de conduire de nuit, à cause des trous sur la route, du manque d'indications, des Cubains qui conduisent pleins phares en permanence, des piétons ou cyclistes impossibles à distinguer dans l'obscurité et des enfants qui jouent sur le bord des routes.

[image: ] La location. Vous devrez être muni de votre passeport, de votre permis de conduire national et de votre carte bancaire. La plupart des agences de locations disposent de bureaux dans les grands hôtels de la ville. Mais une réservation avant votre départ sur internet peut sensiblement faire baisser les tarifs. Prévoyez également de faire surveiller votre véhicule pour la nuit par des locaux moyennant 1 CUC ou 2 CUC. Enfin, pensez à bien vérifier que vous avez une roue de secours dans le coffre et un crique car la crevaison sur les routes de Cuba est un classique ; dans ces cas-là, il faudra faire valoir vos talents de mécano mais si vraiment vous ne savez pas faire, rassurez-vous il y aura toujours une bonne âme pour vous aider.

[image: ] Côté infrastructures, la signalisation routière est extrêmement mauvaise. Munissez-vous d’une bonne carte, qui restera néanmoins souvent insuffisante dès lors que vous quitterez les grands axes. L'idéal pour bien se repérer c'est d'avoir téléchargé une carte GPS de Cuba que vous aurez préalablement intégré à votre appareil GPS (cartes payantes qu'on peut acheter en ligne). Vous pouvez aussi utiliser le site Cubamappa.com à partir duquel on peut télécharger gratuitement les cartes routières détaillées de tout le pays (il suffit ensuite de les mettre sur iPad ou smartphone) ou encore l'application Maps.me qui fait GPS sur votre smartphone, même hors ligne, à condition d'avoir téléchargé les cartes de Cuba en ligne au préalable.

N'oubliez pas qu'internet n'est pas accessible sur la route à Cuba et que vous ne pourrez pas utiliser votre smartphone en mode GPS comme d'habitude... Soyez donc prévoyant et téléchargez les cartes avant de prendre la route.

N’hésitez pas également à faire appel aux gens du coin pour trouver votre chemin. Le point positif c'est qu'il y a tout de même des grands axes à Cuba ; une autoroute centrale relie ainsi Pinar del Río, La Havane et Santiago de Cuba soit la quasi-totalité de l’île d’ouest en est.

Dernière chose, le transport constitue l’un des points noirs du pays. Manque de carburant, vétusté des voitures et des bus et problèmes mécaniques compliquent considérablement les déplacements des Cubains. Pour faire face, ils innovent et s’emploient vaille que vaille à trouver des solutions : auto-stop, vélo, calèches, vieux camions. Tout est bon pour avancer un peu  ! En tant que touriste, vous ne serez guère gêné dans la mesure, bien entendu, où vous avez les moyens de payer. Location de voitures modernes, compagnie d’autocars Víazul efficace ou encore transport aérien convenable permettent de s’en sortir aisément. Il convient simplement d’y mettre le prix, ce que la très grande majorité des Cubains ne peut se permettre.

[image: ] Auto-stoppeurs. Vous verrez beaucoup d'auto-stoppeurs au bord de la route lors de vos trajets en voiture et vous serez sollicité comme tout le monde. Vous pouvez prendre des Cubains en stop sans craindre d'agressions physiques mais ne laissez pas d'objets de valeur en évidence, et encore moins de l'argent, car des vols nous ont été signalés.

Sachez également que dans la mesure où vous êtes touriste, des petits malins se font passer pour des autostoppeurs mais sont en fait des rabatteurs qui n'ont qu'un but : vous conduire à un site à visiter, un restaurant ou une casa particular où ils pourront toucher une commission grâce à vous. Afin de ne pas tomber dans ce type de piège, refusez poliment d'aller où le rabatteur veut vous conduire et contentez-vous de le déposer d'un point A à un point B. Ne lui en déplaise.

Un couple de touristes nous a fait part d'une mésaventure sur place : des auto-stoppeurs leur ont crevé discrètement un pneu au moment de monter dans leur voiture. Le couple ne s'en est aperçu que 5 minutes plus tard... Le but des auto-stoppeurs était de les emmener chez un ami garagiste pour y faire faire des réparations et toucher une commission. Résultat : les touristes ont débarqué les auto-stoppeurs et ils ont dû changer le pneu, tout seuls, pour mettre une roue de secours.

Autre nouvelle technique très en vogue en 2018 depuis l'aéroport de La Havane : des autostoppeurs postés sur la route de l'aéroport vous demandent de les déposer à seulement quelques kilomètres du lieu où ils se trouvent, et pendant le trajet – les deux compères étant installés sur les sièges à l'arrière – tandis que l'un d'eux vous parle, l'autre en profite pour voler dans vos bagages pendant que vous conduisez. Un classique ! Une fois qu'ils vous ont volé en toute discrétion, ils vous demandent de les déposer et le temps que vous vous rendiez compte du vol, les voilà volatilisés !

En conclusion, voilà autant de raisons pour lesquelles on vous déconseille vraiment d'embarquer des autostoppeurs dans votre véhicule, même si cela part d'un bon sentiment...



Taxi

[image: ] Taxi officiel. Des compagnies comme Cubataxi couvrent les grandes distances interurbaines. On les trouve à proximité des terminaux de bus et des grands hôtels. Prix intéressants à partir de 3 ou 4 personnes. Véhicules équipés de compteurs, toujours préférable pour éviter les éventuelles arnaques, toutefois rares. Mais, compteur ou pas, même avec un taxi officiel, il est toujours possible de s'arranger sur les prix. Donc, il est essentiel de négocier avec le chauffeur avant de prendre place dans le véhicule. Bon à savoir, les taxis officiels ont des plaques d’immatriculation bleues.

[image: ] Taxi de particulier. Avec le développement massif de l'auto-emploi suite aux réformes de Raúl Castro en 2011 pour relancer l'économie cubaine, il est désormais possible pour tout citoyen ayant le permis de conduire et un véhicule de devenir un chauffeur particulier. Soit un chauffeur de taxi à son propre compte ! Il doit passer un examen spécifique (mais relativement facile) puis il se voit délivrer une licence. Il est ensuite tenu de coller sur son pare-brise un macaron spécial, qui change de couleur chaque année, à ne pas confondre avec le macaron rouge (avec des gros chiffres) qui est lié au certificat d'immatriculation. Le véhicule d'un chauffeur légal doit donc avoir 2 macarons ; si jamais il n'y a qu'un seul macaron, ne partez pas avec ce chauffeur car en cas de contrôle de police, le véhicule sera immobilisé et vous serez contraint de poursuivre votre route par vos propres moyens (non négociable)...

En matière de sécurité, le véhicule d'un chauffeur particulier est normalement sûr, car il a été vérifié au préalable par les autorités compétentes. Jetez cependant un œil à l'intérieur de la voiture avant d'embarquer et vérifiez qu'elle est dans un état correct. Sachez cependant que vous ne trouverez des ceintures de sécurité que dans des voitures modernes ; avec les voitures russes ou américaines, elles sont généralement inexistantes donc ne soyez pas surpris !

L'avantage des taxis de particuliers c'est qu'ils sont souvent beaucoup moins chers que les taxis officiels et que vous pouvez négocier la course au préalable. C'est aussi l'occasion de rouler dans de vieilles voitures qui peuvent être superbes, comme certains modèles américains, mais aussi plus délabrées comme nombre de véhicules russes moins glamours (et parfois moins rassurants aussi).

[image: ] Taxi clandestin. Pas de licence, de compteur... La police est en droit de les arrêter et de les sanctionner. En cas de contrôle, vous serez systématiquement obligé de descendre du véhicule, la voiture étant automatiquement immobilisée. Donc c'est à vos risques et périls !

Si jamais vous souhaitez quand même avoir recours à un taxi clandestin, là encore négociez le prix du trajet avant de monter sinon on vous fera payer le prix fort.

Cependant, depuis qu'il est possible de devenir officiellement chauffeur de taxi à son compte, les taxis clandestins tendent à disparaître, car la plupart d'entre eux ont désormais une licence officielle. Mais comme il faut payer une patente à l'Etat, certains continuent de faire taxi clandestin pour ne pas payer les taxes à l'Etat (c'est pourquoi les policiers sont particulièrement durs à leur égard désormais) ou tout simplement parce qu'ils n'ont pas assez de moyens pour payer l'examen officiel nécessaire à l'obtention de la licence.

[image: ] Bici-taxi. Avec la terrible crise économique des années 1990 et la pénurie de carburant, les Cubains ont ressorti les vélos… Autorisés par l’Etat, ces taxis-bicyclettes biplaces – cousins du rickshaw indien – sillonnent les rues de La Havane et du pays. Compter entre 1 CUC et 4 CUC selon la course et la distance parcourue.

[image: ] Coco-taxi. Résolument originaux, ces tricycles motorisés circulant dans la capitale sont munis d’une coque jaune arrondie dont la forme rappelle une noix de coco. Deux places à l’arrière et le chauffeur qui s’active devant comme un beau diable. Compter 5 ou 6 CUC pour relier l’extrémité de La Habana Vieja au Vedado, à La Havane. Mais là encore il vous faudra négocier car les chauffeurs de coco-taxis ayant un véhicule assez ludique qui plaît beaucoup, aiment bien gonfler les prix quand ils voient un touriste car la demande est forte et ils se disent que vous n'y verrez que du feu. Mais on vous aura prévenu...



Deux-roues

[image: ] Vélo. En langage populaire : el chivo (la chèvre). Depuis le período especial, le vélo s’est largement répandu. Possibilité d’en louer un auprès des Cubains pour la journée, la semaine ou le mois. La bicyclette étant très précieuse sur l’île, il vous faudra utiliser un antivol et garer votre vélo dans un parking à vélos surveillé, surtout dans les grandes villes (comptez 1 à 2 CUC). Un antivol seul ne suffit pas car les voleurs professionnels se déplacent avec tout le matériel nécessaire pour dérober les deux-roues !



Auto-stop

Pas mal de Cubains optent pour la botella, appellation locale de l’auto-stop. Les plus fauchés d’entre vous les imiteront. Gardez cependant à l’esprit que la circulation reste limitée. En outre, les Cubains pourraient s’étonner de voir un étranger lever le pouce, les locaux agitant la main, le bras tendu. A vous de voir donc selon votre programme et vos envies.

Si vous louez une voiture, vous pouvez en faire profiter les locaux à condition de rester vraiment très très vigilant (attention aux rabatteurs en tous genres qui se font passer pour des autostoppeurs et attention à vos objets de valeur car les vols ne sont pas rares).

C’est cependant un bon moyen de dépanner et de faire connaissance. Surtout, c’est le meilleur moyen de trouver votre route sur les axes où les panneaux manquent, si vous n'avez pas de GPS...




DÉCOUVERTE
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LA HAVANE – LA HABANA - Le Gran Teatro de La Habana.

© Sime
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Cuba en 30 mots-clés



Base-ball

Le base-ball est considéré comme le sport national de Cuba. Il est apparu sur l’île pour la première fois dans les rues mêmes de La Havane à la fin du XIXe siècle et n’a cessé d’attirer depuis de plus en plus de joueurs. Très vite le jeu s’est organisé sous la forme de matchs officiels qui se déroulaient à Matanzas, avant qu’un championnat ne soit créé dès 1914. Partout où vous passerez, vous verrez des enfants y jouer. Et comme il faut de l’espace, ils investissent souvent les routes. Prudence ! Pour les Cubains, le sport est une source de fierté et une question d’honneur. On sait que l'Etat cubain accorde un grand intérêt à la promotion du sport. Le budget consacré aux activités de l’INDER (l’Institut national des sports cubains) demeure secret. Lors des Jeux panaméricains de 1991, le coût de la Villa panamericana aurait frôlé les 150 millions de dollars : ces installations sportives, construites et aménagées en toute hâte, constituent une dépense excessive pour un pays plongé, à l’époque, dans une très grave crise économique.



Base états-unienne de Guantánamo Bay

Après la signature du traité de Paris, en 1898, Cuba, jusqu’alors colonie espagnole, est placée sous l’administration provisoire d’un gouvernement militaire états-unien, qui déploie ses troupes dans l’île jusqu’en 1902. À cette date, Washington accepte la reconnaissance officielle de l’indépendance de la République de Cuba, non sans exiger l’inclusion d’un amendement spécifique dans la Constitution : l’amendement Platt. En vertu de ces dispositions, La Havane accorde aux Etats-Unis un droit d’intervention militaire et la jouissance pleine et entière d’une base militaire implantée sur les rives de la baie de Guantánamo. L’accord sera renouvelé en 1934 sous forme de bail. Chaque année l’administration états-unienne verse ainsi la somme (symbolique) de 2 000 $ en or (soir environ 4 000 US$) aux autorités cubaines, que Fidel Castro refuse d’encaisser depuis 1959, réclamant sans succès, le retrait des troupes de l’oncle Sam.

Après la guerre en Afghanistan menée par les Etats-Unis, en 2001, 660 prisonniers y ont été transférés. Les Etats-Unis refusent de leur accorder les garanties dont bénéficient les prisonniers de guerre, considérant qu’ils ne sont pas membres d’une armée régulière. N’ayant aucun statut juridique, ils sont détenus dans la plus grande opacité, au mépris de leurs droits et en violation de la législation internationale en vigueur. En 2004, puis en 2006, ces détenus saisissent la Cour Suprême américaine en contestant les juridictions d’exception chargées de les juger. Celle-ci leur donne raison mais l’Administration Bush refuse d’exécuter cette décision. Le 12 juin 2008, la plus haute juridiction renouvelle sa condamnation en se fondant sur l’Habeas Corpus afin de permettre aux juridictions civiles de contester leurs conditions de détention.

Lors de sa première campagne présidentielle, Barack Obama avait fait une promesse : fermer le camp de Guantánamo. Cependant, il ne s'en est pas occupé tout de suite à son arrivée au pouvoir en 2008 et, entre temps, la majorité du Congrès a basculé du côté des Républicains. Il s'est donc heurté au Congrès qui s'est fermement opposé à cette fermeture pour des raisons de sécurité. En novembre 2014, il a ainsi déclaré dans un discours à Cleveland :  « J'aurais dû fermer Guantánamo dès le premier jour de mon arrivée au pouvoir en 2008 ».

Avec l'arrivée au pouvoir de Donald Trump en 2017, la fermeture de la prison de Guantanamo ne semble plus qu'un vain projet. Le Président américain a en effet plusieurs fois affirmé sa volonté de maintenir ouvert le centre de détention car il ne souhaite pas faire le transfert de détenus vers les Etats-Unis ou tout autre pays pour des raisons de sécurité ; il a par conséquent signé un décret interdisant tout transfert des détenus de Guantanamo. Il marque ainsi une coupure nette avec son prédécesseur Barack Obama qui avait poursuivi les transferts de détenus jusqu'à la fin de son mandat. Il reste aujourd'hui 40 détenus à Guantanamo et ils risquent fort bien d'y finir leurs jours car il n'y a toujours pas de volonté politique de fermer cette prison en 2018. La prison est en train de s'équiper de manière à pouvoir assister ces détenus vieillissants. Les contribuables américains ont cependant déjà déboursé 450 millions de dollars pour les maintenir à Guantanamo depuis 2001 et les coûts pourraient bien augmenter avec le grand âge de ces prisonniers qui pour la plupart ont dépassé la cinquantaine depuis leur emprisonnement en 2001...



Bruit

Le niveau sonore à Cuba est souvent exceptionnellement élevé. C’est certainement l’une des premières choses que vous remarquerez si vous êtes invité à partager une soirée avec une famille cubaine. Migraine quasiment garantie lors des premières tentatives, ensuite vous vous habituez… Dans une petite pièce, vous pouvez trouver la télévision et la radio simultanément allumées à plein volume, obligeant tout un chacun à s’exprimer très fort pour surmonter le niveau de décibels…



Cabarets

Le plus célèbre est le Tropicana, à La Havane, de renommée comparable à celle des Folies Bergères. Situés pour la plupart dans les grands hôtels, leurs spectacles varient d’un établissement à l’autre, mais reflètent généralement bien le tempérament cubain oscillant entre fête et sensualité.



Carnaval

Les fêtes du carnaval sont très populaires et donnent lieu à des festivités très colorées et originales. Etalées sur plusieurs jours, voire plusieurs semaines, elles ont été supprimées lors du período especial entre 1990 et 1995, mais sont de retour depuis une vingtaine d’années dans l’ensemble du pays. Retenez surtout par ordre d’importance les carnavals de Santiago de Cuba et de La Havane organisés entre le 15 et le 30 juillet.



Cigares


[image: ]

Cigares - Fabrication de cigares.

© 001nights – iStockphoto.com



Jean-Paul Sartre a écrit un jour que le jazz, c’est comme les havanes, il faut le « consommer sur place ». Et en matière de tabac, Cuba n’a pas de rival dans le monde. Les producteurs de cigares profitent de conditions climatiques idéales. A Cuba, le cigare est un monument national. Tout est sous la main : le planteur et sa récolte, les visites guidées dans une fabrique, le rouleur (torcedor) de cigares et sa planche de bois, le collectionneur marchand de bagues et de vistas (dessins qui ornent les boîtes), les boutiques les mieux pourvues du monde, et surtout… des prix défiant toute concurrence. Préférez toujours les cigares en magasin à ceux que vous trouverez dans la rue qui sont souvent de piètre qualité. Enfin, ne cherchez pas à négocier les tarifs ou à trouver une boutique qui vend des cigares moins chers qu'ailleurs tout simplement car les prix sont fixés par l'Etat et sont donc les mêmes partout.

Pour information, vous êtes autorisé à en rapporter 50 maximum par les douanes à votre retour en France et les contrôles ne sont pas rares...

Par ailleurs, d'authentiques cigares se vendent sous le manteau ; ce sont des cigares volés dans les fabriques mais de bonne qualité (attention cependant si vous vous faites contrôler à la douane, on peut vous demander de montrer le justificatif d'achat que vous n'aurez pas...). Mais attention n'en achetez pas dans la rue à des inconnus, vous êtes presque certain de vous faire avoir avec des imitations de cigares ! Il faut vraiment se procurer ces cigares via des amis qui ont un réseau établi et font régulièrement ce genre de vente sous le manteau.



Cocktails

Le rhum (ron) fait office à Cuba d’eau-de-vie. Les cocktails et les apéritifs se préparent à base de rhum depuis des lustres. Le Cuba libre, par exemple, date de 1902 ; il est à base de rhum et de coca. Sur une demi-cuillerée de sucre et de citron vert, quelques feuilles de menthe fraîche mouillée d’une mesure de rhum, de quelques glaçons et d’un peu d’eau gazeuse ont donné naissance quelques années plus tard au Mojito, devenu depuis, le plus populaire des apéritifs de l’île. Niveau achats, vous avez le droit de ramener 2 litres de rhum en France.



Commission

Quand un Cubain vous fait la recommandation d'une adresse, d'un service ou de quoi que ce soit de payant, sachez que ce n'est jamais gratuit même s'il a l'air gentil. Le cas le plus classique concerne les maisons d'hôtes. Bon nombre de Cubains proposent de vous conduire dans une casa particular. Sachez simplement que ces derniers – rabatteurs ou jineteros – prennent systématiquement au minimum 5 CUC de commission (et souvent beaucoup plus) par chambre et par nuit. Le prix de votre chambre est majoré en conséquence… C’est le cas non seulement pour les personnes postées à l’entrée des villes, aux stations de bus, rencontrées dans la rue mais aussi des chauffeurs de taxi et des propriétaires qui ont une casa où vous pouvez avoir dormi et vous recommandent une adresse dans une autre ville. Pour éviter cette "taxe" de la commission, fiez-vous simplement aux adresses de ce guide et faites vous-même vos réservations, vous ferez des économies !



Crocodile

Certains voient dans la forme de l’île de Cuba la silhouette d’un crocodile… Vous les verrez réellement si vous vous baladez dans la province de Matanzas où se trouve l’un des plus grands centres d’élevage au monde de ces caïmans verts. L’île a même sa propre espèce, le crocodile de Cuba qui atteint les 3,5 mètres de long à l’âge adulte.



Débrouille

Vous entendrez souvent de la bouche des Cubains les expressions suivantes : « Hay que luchar » ou « Es la lucha » ou « Hay que inventar ». Ces notions d’inventivité et de lutte rythment la vie des Cubains. Confrontés à des conditions de vie difficiles, ils doivent en permanence composer avec les ressources minimales dont ils disposent pour améliorer le quotidien. Trouver des petits boulots plus ou moins légaux pour gagner quelques pesos convertibles indispensables, obtenir des ponchas (rustines) pour réparer son vélo, voire fabriquer des pièces détachées pour les voitures ou les appareils électroménagers, dénicher un peu de peinture ou tout simplement des aliments au marché noir, etc : les restrictions ont amené les Cubains à élever la débrouillardise au rang d’art.



Descarga

La descarga est le bœuf, version française, ou la jam-session, version anglophone. Cette réunion de musiciens improvisée, où comme son nom espagnol l’indique chacun donne le meilleur de soi, permet d’oublier son quotidien en s’adonnant sans retenue au rythme et à la fête. Vous trouverez sans peine des descargas au cours de vos périples improvisés. Si les participants ne font pas toujours preuve d’un grand sens artistique, l’esprit festif animera même les moins motivés.



Émigration

Dès 1959, les réformes radicales du gouvernement révolutionnaire (nationalisations, expropriations, dévaluation…) entraînent l’exil d’une grande partie de la haute bourgeoisie et d’une partie de la classe moyenne. Cette première grande vague migratoire sera suivie de trois autres cycles : Camarioca (1962), Mariel (1981) et celle de 1994. Au total, des centaines de milliers de Cubains quitteront le territoire. Pendant toute la période révolutionnaire, une émigration légale s’est maintenue en permanence. Dans les années 1990, à une immigration organisée, succéderont les départs sauvages des balseros, qui tentent de rejoindre les côtes nord-américaines sur de fragiles embarcations. Beaucoup y laisseront la vie. Un accord migratoire interviendra d’ailleurs entre La Havane et Washington pour l’établissement d’un quota fixe.

Pendant longtemps, cette immigration illégale s'est poursuivie, la plupart de ces embarcations de fortune arrivant essentiellement en Floride. Une fois que les Cubains étaient sur le sol américain, ils se signalaient aux autorités et ils étaient immédiatement considérés comme réfugiés ; ils recevaient alors une indemnité tous les mois et différentes aides. Ils étaient d'ailleurs pas mal jalousés par les Latino-Américains de Floride qui eux n'avaient droit à rien, surtout en cas d'arrivée clandestine. Par conséquent, certains clandestins latino-américains essayaient même de se faire passer pour des Cubains auprès des autorités américaines quand ils arrivaient par bateau mais une unité spéciale était chargée de les accueillir découvrant rapidement la supercherie.

Mais depuis la fin du mandat Obama, tout cela c'est désormais de l'histoire ancienne... En effet, une des mesures ultimes d'Obama en faveur de Cuba, juste avant son départ de la Maison Blanche, a été l'abrogation de cette fameuse loi « pieds mouillés, pieds secs » qui octroyait un régime d'immigration spécial aux Cubains clandestins qui débarquaient sur les côtes américaines. C'était une demande du gouvernement Castro qui voyait en cette mesure une incitation à l'exil de la population cubaine et dénonçait régulièrement le fort taux de mortalité en mer de ces Cubains qui quittaient illégalement le pays. Depuis 2017, les Cubains qui arrivent donc illégalement aux Etats-Unis sont donc purement et simplement renvoyés à Cuba.

Aujourd’hui, la diaspora cubaine est estimée à 2 millions de personnes réparties dans 35 pays différents avec une très forte concentration aux Etats-Unis et à Miami, où un quartier a d’ailleurs pris le nom de Little Havana.



Giraldilla

La Giraldilla est soudée éternellement au décor de la Vieille Havane. Cette statue de bronze, fondue à Cuba en 1634 sur le modèle d’une femme aux formes exquises, est juchée au sommet de la tour du Castillo de la Real Fuerza. Elle scrute l’horizon tenant dans sa main la croix de Calatrava. Inspirée d’une belle Sévillane, Inès de Bodadilla, elle symbolise l’attente éplorée d’une femme pour son mari Hernando de Soto, parti conquérir la Floride où il perdra la vie. Depuis, cette Pénélope des Caraïbes (cousine de la Giralda qui surmonte la cathédrale de Séville) demeure l’un des emblèmes de La Havane. Symbole de constance et de romantisme, son image figure désormais sur le logo des étiquettes de la célèbre marque de rhum cubain Havana-Club.



Humour

Les Cubains font souvent preuve d’un grand sens de l’humour et de l’autodérision, indispensables pour supporter les conditions de vie difficiles. Les histoires drôles tournent souvent autour des problèmes de la vie quotidienne. Question : quelle est la différence entre un frigo cubain et une noix de coco ? Réponse : aucune, les deux sont blancs à l’intérieur, et ils ne contiennent que de l’eau ! Autre exemple : un poisson sur le point d’être frit parvient à s’échapper et s’enfuit dans la rue, poursuivi par une horde de Cubains. Au coin d’une rue, il rencontre une côte de bœuf et la prévient : « Cours vite ! Ils vont t’attraper et te manger ! » Celle-ci lui répond : « Aucun danger, ici personne ne me connaît ! » Les Cubains n'ont en effet pas le droit d'acheter de la viande de bœuf pour en consommer chez eux, elle est seulement en vente dans les restaurants. Si jamais ils tuent un bœuf dans la nature et le consomment, ils vont en prison... La viande de bœuf est cependant vendue au marché noir.



Marché noir

Instauré à la faveur des carences du marché officiel, le marché noir (mercado negro) offre à peu près tout ce que vous voulez, à des prix moins élevés que ceux des tiendas ou shoppings où tout se paie en CUC. Certains produits sont volés à l’Etat qui en est l’unique fournisseur… Les Cubains peuvent y trouver des produits illicites comme la viande de bœuf ou des langoustes. Maintenant bien ancré dans la société cubaine à tous les niveaux, le marché noir a créé une véritable économie parallèle. De nombreux produits sont proposés aux touristes de cette manière : langoustes, cigares, cartes Wifi ETECSA... Sans oublier les contrefaçons qui abondent. Il est cependant déconseillé d’en acheter car, à la sortie du pays, la douane pourra vous demander de présenter des reçus pour l’achat d’articles tels que cigares et objets d’art.



Métissage

Pour de nombreux sociologues, Cuba est un exemple extraordinaire de métissage réussi, dans la mesure où les tensions raciales sont faibles au regard de ce qui se passe dans d’autres pays d’Amérique latine. Dans un pays où la plupart des religions et origines se mélangent, la révolution cubaine est parvenue à la quasi-extinction des antagonismes raciaux. Même si les Cubains n’hésitent pas à mettre en avant la richesse de ce métissage dans leurs activités culturelles et autres festivals, il subsiste néanmoins de réels préjugés des Blancs à l'égard des Noirs.



El Oriente

Nom donné à la région orientale de Cuba, qui comprend aujourd’hui les provinces de Granma, Holguín, las Tunas, Santiago et Guantánamo qui constituaient une seule province, il y a une quinzaine d’années. Les Orientales, appelés également Palestinos par les locaux (parce qu'ils sont pauvres et doivent « migrer » vers l'ouest loin de leur terre d'origine), sont en quelque sorte les têtes de Turcs de l’île. Venus nombreux à la capitale pour tenter leur chance et avoir un meilleur niveau de vie, ils ont mauvaise réputation auprès des Habaneros. La majorité des policiers qui travaillent dans les rues de La Havane, attirés par d’excellents salaires, sont par exemple issus de cette région et sont critiqués pour leur manque de culture, leur accent et leurs manières… Les Orientales ont en effet un accent particulier et avalent plus volontiers certaines syllabes que les habitants de La Havane.



Paladar

Le paladar, ou palais (le palais de votre bouche…), est un restaurant installé dans une maison privée et qui appartient à un particulier (en opposition aux restaurants d'Etat). Ce nom vient d’un feuilleton brésilien racontant l’histoire d’une femme issue des classes pauvres de son pays qui commence par vendre des sandwiches sur la plage, puis monte son échoppe, ouvre ensuite un restaurant appelé paladar et finit par posséder toute une chaîne d’établissements gastronomiques : un hymne à l’esprit d’entreprise !

Au début parfaitement illégaux, les paladares se sont ouverts chez des particuliers pendant le período especial. En 1994, une loi les a légalisés (et taxés). Depuis, de nombreux paladares ont fleuri un peu partout. Le cadre, en revanche, varie considérablement, de la magnifique demeure coloniale à la petite maison modeste en passant par le restaurant design. Suite aux réformes de 2011 qui favorisent l'auto-emploi, les paladares se sont multipliés partout à Cuba et concurrencent sévèrement les restaurants d'Etat généralement beaucoup moins bons en matière de gastronomie et de qualité de service. Récemment, pour contrer la concurrence des paladares, les restaurants d'Etat cherchent à être plus créatifs dans leur décoration et leur gastronomie mais on en est encore aux balbutiements... Le plus souvent les paladares sont encore bien meilleurs.



Pêche

Les principales régions de pêche à la truite noire sont les provinces de Pinar del Río (Río Cuyaguateje et Lago Grande), Villa Clara (lac de Hanabanilla), Sancti Spiritus (lac Zaza), Ciego de Avila (lac Redonda). Mais la pêche, la vraie pêche qui fit les délices de Hemingway est évidemment la pêche à l’espadon, que vous pouvez pratiquer depuis certaines installations touristiques et, chaque année, à l’occasion du concours international de La Havane qui porte d’ailleurs le nom du célèbre écrivain.



Plages
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CAYO SAETIA - Cayo Saetia sur la route de Baracoa à Holguín par Moa.

© Irène ALASTRUEY – Author's Image



Bordée par le golfe du Mexique, la mer des Caraïbes et l’océan Atlantique, Cuba propose près de 4 000 km de côtes pour presque autant de kilomètres de plages magiques. Sable blanc, jaune ou noir, et une eau transparente et tiède, illumineront votre séjour. Depuis des millénaires, les courants n’ont eu de cesse de lécher les barrières de corail pour inventer ces plages paradisiaques dont Playa Pilar sur Cayo Guillermo, qui était la plage préférée d'Hemingway, est certainement la plus belle. Plages désertes ou aménagées, en la matière le bonheur porte un nom : Cuba. Les amateurs de plongée sous-marine n’auront que l’embarras du choix de leur site d’exploration. Parmi les quelque 300 plages, souvent dotées de centres de plongée, citons Maria la Gorda et Cayo Levisa (province de Pinar del Río), Santa Maria del Mar (province de La Havane), Playa Bibijagua (île de la Juventud), Playa Sirena (Cayo Largo), Varadero (province de Matanzas), Ancón (province de Sancti Spiritus), Cayo Coco et Cayo Guillermo (province de Ciego de Avila), Santa Lucia (Camaguëy) et Guardalavaca (province d’Holguín).



Passe-temps

La pelota ou béisbol (baseball) reste le jeu national par excellence. En général, le sport occupe une grande partie du temps de loisirs. Quant aux telenovelas (feuilletons), ou soaps brésiliens, ils entraînent, comme presque partout en Amérique latine, la paralysie du pays entre 20h30 et 21h30. Le soir, en marchant dans La Havane ou dans toute autre ville, vous aurez la possibilité de suivre, sans rien perdre des dialogues des novelas, le fil d’un épisode offert gracieusement sur les postes de télévision successifs. Une partie de dominos à l’ombre d’un ceiba, arrosée de lager (mot familier désignant une bière) en compagnie d’un groupe d’amis, constitue aussi l’un des passe-temps préférés. Le jeu d’échecs est également très populaire. Sans oublier naturellement la musique et la danse – sous toutes leurs formes. Pas besoin de prétexte pour se mettre à danser en pleine rue ou se joindre à une fiesta en cours. En somme, le délassement national, c’est une bouteille de rhum, Beny Moré et les copains.



Quinze ans

Selon la coutume, la jeune fille devient femme à l’âge de 15 ans. Le jour de cet anniversaire, la jeune Cubaine donne une fête de quinceañera (pour laquelle les parents ont économisé depuis au moins deux ans) où sont invités famille et amis. Elle est habillée d’une magnifique robe, et parfois elle fait même un défilé dans de jolies tenues. Elle est alors maquillée et très abondamment photographiée. Chaque Cubaine vous montrera avec fierté et une pointe de nostalgie les photos de ses quinze ans.



Révolution

Le mot révolution a toujours un sens dans le Cuba contemporain. De nombreuses villes portent encore les traces d’affrontements entre les hommes menés par Fidel Castro et Ernesto Guevara, et l’armée de l’ancien dictateur très lié aux Etats-Unis, Fulgencio Batista, à la fin des années 1950. De nombreux Cubains soutiennent que la révolution est loin d’être achevée et que la lutte continue pour que « l’avenir soit encore meilleur. »



Santería

Le 16 septembre 1687, l’Eglise ordonne aux prêtres présents à Cuba d’ajuster les croyances religieuses africaines aux pratiques catholiques. Ainsi, les esclaves exploités sur l’île sont poussés à remplacer les Orishas, les divinités vénérées par la religion Yoruba, par des figures saintes du christianisme. Ce transfert de croyances, baptisé Santería par les colons espagnols, est une religion qui existe toujours à Cuba ; elle est surtout pratiquée par les Noirs et métis cubains qui descendent directement de ces esclaves qui leur ont transmis cette religion de génération en génération. La musique Bembe qui célèbre les Orishas, les prêtres babalao qui autorisent les sacrifices d’animaux ou la prédiction de l’avenir en jetant des coquillages sont autant de coutumes qui ont toujours cours.



Solidarité, égalité

Les Cubains font preuve d’un grand sens de la solidarité et de l’égalité. Est-ce dû au caractère communiste du régime, ou à la dureté des conditions de vie… Toujours est-il que lorsqu’on fait la queue pour le bus, après avoir réservé sa place, on peut facilement s’absenter quelques minutes et retrouver sa place au retour, fidèlement gardée par les compañeros. Ils ont également un grand sens de l’égalité dans la distribution des ressources. Méthode infaillible pour partager un gâteau : « Tu coupes et je choisis… », ce qui permet d’être certain que les parts seront égales !



Són

Fruit de la fusion afro-hispanique, ce style musical cubain réunit le rythme des deux pointes de l’île. Dérivé du Changui que Nené Manfugas introduit à Guantánamo puis au carnaval de Santiago de Cuba en 1882, le són est joué à ses débuts par un trio de musiciens. Vingt ans plus tard, alors que le service militaire devient obligatoire, des soldats de Santiago de Cuba se rendent à La Havane et y apportent le són : son tempo accélère et le nombre de musiciens passe à six. Très vite il s’exporte, en Europe tout d’abord puis aux Etats-Unis. On lui ajoute une trompette. Il ne cessera alors de donner naissance à des variantes, dont la rumba et la salsa. En 1997, Ry Cooder décide de reformer un groupe de són, avec des légendes oubliées... Cela donnera le Buena Vista Social Club. Wim Wenders réalise un film documentaire sur le Buena Vista Social Club en 1998. De manière générale, la musique cubaine, et ses différents styles, fait partie intégrante de l’identité cubaine.



Sucre

Le sucre a marqué au fer rouge l’histoire de Cuba. Source de revenus et de croissance, il est aussi le grand bourreau de l’économie cubaine. Avant l’arrivée au pouvoir de Fidel Castro, le sucre représente 80 % des exportations de l’île. Aussi, chaque tension sur les marchés internationaux provoque un violent séisme à Cuba. La chute des cours oblige Cuba à diversifier sa production, en introduisant le tabac et le café notamment. Pendant des années, l’URSS achète le sucre cubain à un prix supérieur à celui du marché international pour éviter au pays de s’enfoncer dans la dépression. A partir de 1996, le tourisme devient un secteur bien plus lucratif que la culture de la canne à sucre. Inéluctablement lié à l’esclavage, l’or blanc laisse un goût amer dans les mentalités des Cubains. Nationalisée en 1960 et supervisée par le ministère du Sucre (La Minaz), la filière du sucre produit de 7 à 9 millions de tonnes de sucre par an (10 millions de tonnes pour la récolte de 1970, chiffre record inégalé depuis). La chute libre commence en 1993, avec 4 millions de tonnes, notamment par manque de rentabilité des usines, ces dernières années, les rendements sont très faibles, faute d’engrais, d’irrigation, etc. Les Cubains sont encore loin d’avoir remonté la pente. Avec une culture sucrière qui s’étend sur un tiers du territoire, principalement dans la région de Las Tunas, le pays a mis en place depuis peu un plan de restructuration et de modernisation, visant à augmenter la production pour faire face à la concurrence mondiale (dont les coûts de production sont plus bas). Mais la production de sucre cubain va de mieux en mieux car les récoltes sont aujourd'hui mécanisées à 90%. 2 millions de tonnes de sucre (et un peu plus en 2017 pour la première fois depuis longtemps) sont ainsi produites chaque année dont 700 000 sont destinées au marché intérieur, le reste étant exporté vers la Russie ou la Chine.



Temps

Le temps semble s’être arrêté à Cuba : les voitures américaines des années 1950, l’architecture, le mobilier, la mode… La nonchalance des Cubains, leur démarche tranquille renforce encore l’impression première. Faites comme eux et prenez votre temps pour déambuler dans les rues. Ils font également preuve d’une patience hors du commun, lorsqu’il s’agit de faire la queue. Ils doivent souvent attendre longtemps pour prendre un bus ou pénétrer dans certains lieux. Les retards sont également très courants et acceptés, car si chacun sait quand il part, personne ne peut jamais vraiment prévoir l’heure de son arrivée ne serait-ce qu'en raison des difficultés de transport à Cuba qui causent de nombreux retards.



Vie privée

La vie privée est un concept très relatif à Cuba. Obligés le plus souvent de vivre nombreux sous un même toit, les Cubains sont rarement seuls. Certains ne comprennent pas le besoin de s’isoler pour couper de cette turbulente et bruyante vie sociale. Les Cubains aiment être entourés en permanence, même s’il s’agit d’inconnus. À Coppelia (glacier national) ou dans un restaurant destiné aux Cubains, vous partagerez votre table avec des inconnus, et une table ne sera pas considérée comme complète tant que tous ses sièges ne seront pas occupés. Malgré les apparences, La Havane est un petit village, et dans chaque quartier, tout le monde se connaît. L’une des activités favorites des Cubains est alors de commenter, souvent sur un ton moqueur, l’attitude des voisins.



Voisins

Les voisins tiennent une grande place. Un buen vecino (bon voisin) est celui qu’on n’a pas besoin de prévenir avant de lui rendre visite et qui est présent dans tous les moments importants (anniversaire, fin d’année, décès, maladie…). Il est là pour aider et pour participer. On appelle son voisin par la fenêtre pour lui annoncer qu’un nouveau produit est arrivé à la bodega, pour lui dire bonjour et demander de ses nouvelles. Les portes des maisons ont longtemps eu un rôle plutôt symbolique et restaient pour la plupart du temps grandes ouvertes. Les cambriolages ont, hélas, eu raison de cette coutume ; à présent, portes et fenêtres se bardent de grilles. Mais le vecino peut aussi être source d’ennuis dans un pays où les barrios (quartiers) sont quadrillés et surveillés par les CDR (Comité de Defensa de la Revolución). Il n’est pas rare qu’un voisin en dénonce un autre pour diverses raisons, comme de louer un appartement à un étranger sans le déclarer.




Faire – Ne pas faire


[image: ] Si défavorables que soient les circonstances, ne vous fâchez pas et ne tempêtez pas, conservez votre calme et le sourire. Vous les désarmerez tous et toutes, c’est infaillible !

[image: ] Si vous êtes invité à sortir, dîner ou danser, habillez-vous convenablement. Les Cubains n’apprécient pas la désinvolture dans ce domaine. Refuser une invitation à boire ou à dîner est très mal vu.

[image: ] Méfiez-vous des articles qui vous seront proposés dans la rue, cigares et rhum en particulier, à des prix tentants mais de qualité très médiocre…

[image: ] La plongée, c’est tentant, mais ça ne s’improvise pas : faites-vous accompagner par un moniteur pour vos premières descentes dans les profondeurs, surtout si vous envisagez d’explorer des grottes sous-marines.

[image: ] La Havane et Santiago de Cuba, si elles demeurent sûres, connaissent néanmoins une recrudescence des vols de pickpockets. Laissez carte de crédit, passeport, billet d’avion dans le coffre-fort de l’hôtel et utilisez une banane ou un sac à dos, voire une ceinture de rangement plutôt qu’un sac à main.

[image: ] L’eau du robinet n’est pas potable. Faites attention à ne pas boire n’importe quel refresco (boisson fraîche). Des parasites risquent de se glisser dans votre estomac et de vous déranger pendant votre voyage ou une fois rentré chez vous.

[image: ] Ne mangez jamais de fruits ou légumes qui n’ont pas été lavés auparavant car c'est un des modes de transmission du choléra qui a refait surface dans l'est du pays ces dernières années.

[image: ] Méfiez-vous lorsque vous achetez de l’eau en bouteille, il arrive que ce ne soit pas de l’eau de source mais simplement de l’eau filtrée. Normalement, elle ne pose pas problème mais attention aux estomacs sensibles et à son goût de terre désagréable... Pour vous assurer que votre bouteille d'eau contient bien de l'eau minérale, vérifiez que la bouteille est vraiment scellée.

[image: ] Lorsque vous offrez des produits de toilette, faites-le avec des Cubains que vous connaissez. Le faire inopinément risquerait d’en vexer certains qui se demandent pourquoi les touristes tiennent absolument à leur offrir leur savon... Offrez plutôt à ceux que vous ne connaissez pas des stylos, des crayons, des produits de maquillage, du vernis, des lunettes de soleil, des sacs à main, des cahiers, des clés USB ou encore des vêtements... En somme, des cadeaux utiles et des produits qui restent assez chers à Cuba.

[image: ] Et enfin, laissez chez vous tous vos préjugés à l’égard de Cuba ! Bref, laissez-vous surprendre !

Avertissement

[image: ] Dans la mentalité cubaine, la sexualité n’est pas un tabou. Dans l’ensemble de l’île, les hommes célibataires attireront souvent les filles. N’ayez pas d’illusions, ce n’est pas seulement par amitié…

[image: ] La prostitution est chose courante en ville ou dans les stations balnéaires touristiques, d’autant plus qu’elle n’offense personne. La majorité d’entre eux ou d'entre elles, quand ils ou elles ne sont pas chômeurs ou étudiants, travaillent en parallèle. Certain(e) s ont un mari ou une femme et une famille, d’autres sont divorcé(e) s, le plus souvent avec un enfant à charge. La prostitution est naturellement illégale et sanctionnée de lourdes peines pour la jeune fille ou le jeune homme comme pour le ou la client(e). La plupart des propriétaires de casas particulares (logement chez l’habitant) refuse d’ailleurs la présence d’un(e) Cubain(e) à vos côtés car cela les exposerait à de graves sanctions pénales. Cependant, certaines casas acceptent leur présence pour la nuit à condition que le (la) Cubain(e) présente ses papiers d'identité afin de l'inscrire sur le registre de la casa. C'est une façon de se protéger des vols qu'il ou elle pourrait commettre pendant la nuit dans la maison. Attention : les touristes qui passent la nuit avec des prostitué(e) s se font aussi régulièrement voler des biens de valeur, ou de l'argent, pendant leur sommeil... et ils ne les récupèrent jamais !







Survol de Cuba


[image: ]

Survol de Cuba - Tortues de Isla de la Juventud.

© islavicek – Shutterstock.com
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Géographie


[image: ]

PINAR DEL RÍO - La vallée de Viñales.

© HENRI CONODUL – ICONOTEC.COM



Pour les uns, l’île ressemble à la langue d’un oiseau, pour d’autres à une lame de faux, à un requin ou encore, selon le poète Nicolas Guillén, à « un alligator vert aux yeux de pierre d’eau ». L’image la plus répandue parmi les Cubains est incontestablement celle du crocodile. Elle a été baptisée « bijou de la couronne espagnole », « perle au cœur des Caraïbes », « reine des Antilles », autant de noms qui font rêver… Et Christophe Colomb, pourtant déçu de ne pas reconnaître Cipango (Japon) comme il l’espérait, l’a aussi admirée : « Jamais œil humain ne vit si bel endroit. »

Cuba est la septième île du monde par ses dimensions et la plus grande île des Antilles. Elle effleure le tropique du Cancer au nord et jouit d’une position clef entre le golfe du Mexique, la mer des Caraïbes et l’océan Atlantique. Sa plus proche voisine, Haïti, visible parfois du haut d’un sommet par temps clair, est à 77 km à l’est. La Jamaïque se situe à 140 km au sud, la péninsule du Yucatán à 210 km à l’ouest et la Floride à 145 km au nord. Du Cabo San Antonio (cap), à l’ouest, à la Punta de Maisí (pointe), à l’est, la longueur maximale de Cuba est de 1 250 km. Dans sa plus petite largeur, l’île mesure 32 km, dans sa plus grande largeur, 191 km. Sa forme si particulière la dote de 3 735 km de côtes où alternent basses terres marécageuses, plages et falaises rocheuses escarpées. Pour faire plaisir aux écoliers cubains, on a arrondi la superficie de l’île à 111 111 km² (en fait, elle est de 110 922 km²). C’est un peu plus que celle du Portugal. Il faut y ajouter 3 715 km² d’îles, d’îlots et de cayos (environ 1 600), groupés sous les noms de Canarreos, Colorados, Jardines del Rey, Jardines de la Reina. Les plus grandes îles sont la Isla de la Juventud (île de la Jeunesse – anciennement île des Pins), l’île Turiguanó et Cayo Romano.

Relief

Les 2/3 environ du sol cubain sont constitués de savanes. Le tiers restant est occupé par des massifs montagneux. Au sud-est s’étend la sierra Maestra, le plus connu d’entre eux, pour des raisons historiques. Là, d’ouest est, se nichent, la grande ville de Santiago, puis de petits bourgs et villages, et enfin la base américaine de Guantánamo. La sierra Maestra s’étend sur 240 km de long et près de 30 km de large.

[image: ] Dans la partie ouest de la sierra Maestra, le Pico Turquino culmine à 1 972 m d’altitude. Puis la chaîne s’abaisse jusqu’au río Cauto, le fleuve plus important de l’île, et se désagrège dans les marécages de Manzanillo. Une partie de la sierra Maestra est riche en cuivre, en nickel et autres minerais : il s’agit de la zone del Cobre, dont le sommet le plus élevé, la Gran Piedra, est un imposant rocher culminant à 1214 m. Bien que la terre tremble parfois dans cette région, celle-ci n’est pas volcanique.

[image: ] À l’est, au nord de l’extrême pointe de l’île, s’étendent la sierra del Cristal (Pico del Cristal, 1 231 m) et les sierras Baracoa, Nicaro et Nipe, près desquelles se trouve l’un des plus importants gisements de nickel du monde, celui de Moa.

[image: ] Au centre de l’île, sur le versant sud, s’élève la sierra del Escambray avec le massif de Guamuhaya et le pic San Juan ; la région est parsemée de lacs et de rivières, et la roche criblée de grottes. Cette chaîne est constituée par deux ensembles montagneux : celui de Sancti Spiritus et celui de Trinidad. C’est au pied de ce dernier que se trouve la ville du même nom, qui semble encore vivre à l’heure coloniale.

[image: ] À l’extrême ouest se dresse une autre zone montagneuse, mais d’altitude modeste (728 m), la sierra de los Organos et la sierra del Rosario. La première est particulièrement intéressante pour ses formations géologiques, les mogotes (en particulier ceux de Viñales), et ses grottes aux habitats préhistoriques.

[image: ] Il existe quelques ensembles de collines de moindre envergure : la sierra de Cubitas, dans la province de Camagüey, et les hauteurs de Bejucal-Madruga-Limonar, dans la province de La Havane.

[image: ] Les 2/3 de l’île sont occupés en partie par des plaines et des vallées où l’on cultive, depuis le XVIe siècle, le tabac et la canne à sucre. La végétation et le paysage cubains en ont été profondément modifiés (des forêts entières ont été rasées au profit de la canne à sucre !). On y cultive aussi des légumes, des agrumes et d’autres fruits. L’élevage a fortement diminué ces dernières années en raison de divers facteurs, dont la sécheresse. Enfin, les plantations de café sont caractéristiques des montagnes de l’est et du centre de l’île.

[image: ] Une partie de la côte sud de Matanzas (péninsule de Zapata) et la zone comprise entre Trinidad et Manzanillo, sont occupées par des terres très basses et des marécages. Il y a de nombreux lacs artificiels (destinés à l’irrigation) et d’innombrables lagunes, en particulier dans la région de Guanahacahibes. Les plus grandes sont La Leche, au nord de la province de Ciego de Avila, et Ariguanabo, au centre ouest de la province de La Havane.

La côte

La diversité géologique de l’île a engendré la diversité de ses reliefs maritimes. Face à la Jamaïque, la sierra Maestra jaillit de la mer en falaises abruptes. Un voyageur anglais du XIXe siècle a comparé ce panorama à celui de la Riviera italienne autour de Gênes. Cependant, le relief côtier est plat sur une bonne partie du territoire et se présente sous deux formes : des pierres ravinées par les vagues, appelées diente de perro (« dent de chien » !), ou du sable fin, pour votre plus grand plaisir…

De nombreuses baies, grandes ou petites, souvent en forme de goulot de bouteille (bolsas), s’échelonnent le long de la côte. Ce sont, d’est en ouest, Nipe, Nuevitas, Matanzas, La Havane et Mariel au nord, Guantánamo, Santiago (ces deux dernières sont de loin les plus grandes), Casilda, Cienfuegos et Bahía de Cochinos (la baie des Cochons), au sud.

Cours d'eau

Cuba compte 200 rivières ! Mais, en raison de la forme très particulière de l’île, elles sont courtes (pas plus de 40 km de long) et, compte tenu du relief, coulent nord-sud ou inversement. Deux d’entre elles cependant, le río Cauto et le río Sagua la Grande, ont un parcours un peu plus fantaisiste et atteignent respectivement 370 km et 163 km de long. Il existe aussi un important réseau de rivières souterraines, vaste réservoir d’eau fraîche. Le relief accidenté donne naissance à de superbes cascades (en particulier sur le río Hanabanilla, dans la province de Sancti Spíritus).

Relief marin

Les vents, les courants, les marées et les mouvements sismiques ont créé autour de Cuba quelques sites particulièrement remarquables tels que El Paso de los Vientos, entre Cuba et Haïti, The Old Bahamas Channel, le long de la côte Nord, le détroit du Yucatán, entre la péninsule de Guanahacahibes et le Mexique, et le détroit de Floride, entre La Havane et Miami…

[image: ] Au sud, des fosses sous-marines descendent extrêmement profondément. A 60 km de la sierra Maestra, la Fosa de Bartlett, l’une des plus grandes du monde, plonge à 7 243 m. Autour de Cuba, la plate-forme insulaire chute à 100 m ou 200 m de profondeur.

[image: ] Près des cayos qui forment une chaîne autour de l’île, les fonds ne dépassent pas 20 m. Certains des cayos ont une végétation parfois inattendue (comme les conifères de l’île de la Juventud) et sont inhabités. À des distances variables de la côte, une frange d’écume trahit la présence des barrières coralliennes. Celle qui est au large de Camaguëy mesure 400 km et se classe à la seconde place après la barrière australienne. Plus près des côtes, des récifs frangeants forment des lagons d’eau calme où seule pousse la mangrove impénétrable. Les crabes, les huîtres, les oiseaux y vivent leur vie secrète dans les mangliers.

Les cayos

Ce sont 1 600 îles et îlots répartis sur une superficie totale de 3 715 km², davantage que le Luxembourg, le Liechtenstein, Monaco, Andorre et Saint-Martin réunis. Le mot cayo découle de l’anglo-américain key employé en Floride et signifiant littéralement îlot. De fait, ces terres préservées et tranquilles jouissent le plus souvent de paysages sublimes : peu d’histoire, pas de monuments, et généralement peu d’hébergements. L’expansion du tourisme n’a pas défiguré ces espaces, où l’on a su généralement concilier développement durable et rentabilité économique. Autour de ces récifs, la mer n’a bien souvent que 10 à 20 m de profondeur, ce qui permet, lors de leur survol, de s’émerveiller de la couleur et de la limpidité des flots et d’apercevoir les bancs de coraux. Ces cayos sont regroupés en quatre archipels.

[image: ] Archipel de los Canarreos. C’est l’un des plus importants. Il est situé au sud de la province de La Havane et compte 350 îles et îlots. Paradis des langoustes (plus de 2 000 tonnes capturées annuellement) et second producteur d’éponges, il abonde en crabes et en tortues de mer. C’est à Nueva Gerona (île de la Juventud) que les langoustes sont mises en conserve. Immense tapis submergé, au nord de l’île de la Juventud, l’archipel s’étend de la pointe de Camagatos (dans la province de Pinar del Río) jusqu’aux abords de la baie des Cochons. Ce sont des monticules de sable entourés de coraux où affleurent le palétuvier et le guano, ce mélange d’excréments d’oiseaux et de débris de poissons que l’on retrouve dans toutes les Caraïbes.

[image: ] Archipel de los Colorados. C’est le moins important. Il est situé entre une barrière de récifs de corail de 200 km de longueur et la côte septentrionale de la province de Pinar del Río. Les cayos les plus connus sont Arenas, Diego Rapada, Ines de Soto, Jutías et Buenavista, auxquels il faut ajouter le banc de sable de Sancho Pardo. Poissons et crustacés y abondent.

[image: ] Archipel de los Jardines del Rey. Situé entre 10 km et 20 km au large de la province de Camagüey (et nommé également Sabanas-Camagüey), il comprend près de 400 îles et îlots qui s’étendent sur une longueur de 400 km, entre la péninsule de Hicacos et la pointe de Práctica. L’archipel est bordé, au nord, par une barrière de corail de la même longueur (la seconde du monde après celle d’Australie). D’ouest en est, les cayos augmentent progressivement de taille pour devenir, à la hauteur de Morón, de véritables îles : îles de Turiguano, Cayo Romano, Cayo Guillermo, Cayo Coco, Guajaba et Norte.

[image: ] Archipel de los Jardines de la Reina. Il est situé dans le golfe de Guacanayabo. Christophe Colomb le baptisa ainsi en hommage à la reine d’Espagne, Isabelle la Catholique. Les îles les plus intéressantes sont Gran Bajo de Buena Esperanza, Laberinto de las Doce Leguas, Caballones Grande et Cinco Balas. Ces chapelets d’îles et d’îlots forment un ensemble naturel intact, d’une grande beauté.



Climat

Cuba bénéficie d’un climat de type subtropical. Deux saisons dominent : la saison sèche (novembre à mai) et la saison humide (de juin à octobre). Entre les deux, les températures varient peu et se stabilisent autour d’une moyenne de 25 °C. La différence entre l’une et l’autre réside essentiellement dans le niveau de précipitations enregistré. Cependant, même lors de la saison humide, le soleil brille généreusement après des averses souvent brèves mais intenses.

La température est relativement constante : 25 °C en moyenne annuelle à La Havane, un peu plus dans l’est du pays. Les côtes cubaines bénéficient des courants chauds venus de la mer des Caraïbes et la température maritime s’élève donc entre 22 °C et 24 °C en période sèche, et entre 26 °C et 30 °C en saison humide. La chaleur de la saison sèche est très supportable et même agréable à certaines heures du jour. La saison humide est plus éprouvante. Les orages sont violents et les pluies torrentielles… Les sécheresses sont pourtant fréquentes comme en 2005 dans l’Est cubain avant le passage du cyclone Dennis ; la forme allongée de l’île ne favorisant pas la conservation de l’eau de pluie.

[image: ] Cyclones et ouragans. Comme l’ensemble de la région des Caraïbes et des Antilles, Cuba n’est pas à l’abri des ouragans. Des stations météorologiques efficaces et des radars puissants permettent cependant d’en prévenir les risques. La population est immédiatement prévenue, et les consignes de sécurité sont diffusées à la radio et à la télévision 24h/24. Les plans mis en place par la prévention civile permet d’évacuer massivement et rapidement les populations, limitant au minimum les pertes humaines. Malheureusement l’exceptionnelle violence des cyclones Gustav, Ike et Paloma, en septembre 2008, a tué 4 personnes et causé des dégâts matériels considérables : maisons détruites, cultures endommagées et réseau électrique très perturbé.

En 2012, l'ouragan Sandy a fait 11 victimes et causé la destruction, partielle ou totale, de 137 000 foyers à Santiago de Cuba. Lors de l'automne 2016, l'ouragan Matthew a causé beaucoup de destructions matérielles dans l'est du pays, principalement à Baracoa, mais aucune victime n'a été à déplorer à Cuba, certainement en raison des mesures de prévention particulièrement bien appliquées dans ce pays. Mais en septembre 2017, malgré toutes les mesures habituelles de prévention, Irma, le plus important ouragan à s'abattre sur l'île depuis 1932, cause de très graves destructions à Cuba, sur toute la côte nord. Il crée d'importantes inondations à La Havane et des très gros dégâts matériels dans les provinces de Ciego de Ávila, Villa Clara et Camaguey.

Au total l'ouragan Irma a fait une dizaine de morts dans tout le pays, et a privé d'eau et d'électricité pendant quelques semaines les zones les plus touchées. Mais au final ces destructions matérielles ont pour la plupart été vite réparées au cours de l'année 2018. Le terre-plein routier de Cayo Santa Maria, par exemple, a été entièrement refait et il est désormais beaucoup mieux qu'avant ! Le delphinarium du Cayo Santa Maria, qui avait été entièrement détruit par Irma, est également flambant neuf. Quant aux hôtels sur les cayos, pour la plupart largement abîmés par Irma, ils ont souvent dû être refaits à neuf donc finalement ces destructions ont eu un aspect positif dans un pays où il est habituel de laisser la part belle aux vieux édifices, aussi fou que cela puisse paraître...




Irma, l'ouragan le plus dévastateur pour Cuba depuis 1932


Début septembre 2017, après avoir ravagé les îles de Saint-Martin et Saint-Barthélemy, Irma, un ouragan de catégorie 5, frappe durement Cuba. C'est le plus gros ouragan à s'abattre sur l'île depuis 1932 avec des rafales de vent atteignant les 256 km/h. Il crée d'importantes inondations dans Centro Habana avec des avancées d'eau jusqu'à 500 m à l'intérieur des terres, des coupures de courant et l'effondrement de certains bâtiments vieillissants. Le Malecón n'a pas réussi à retenir des vagues hautes de 5 à 6 mètres, s'effondrant par endroits et laissant ainsi pénétrer l'eau dans les rues du Vedado et de Centro Habana qui ressemblent alors à une rivière... L'accès à l'eau potable devient alors impossible pendant une longue période. Mais les provinces les plus gravement touchées en matière de dégâts matériels sont celles de Villa Clara, Camaguey et Ciego de Ávila avec de très importantes destructions à Caibarién, mais surtout à Cayo Guillermo et à Cayo Coco, l'oeil du cyclone étant passé juste à côté de ces îles paradisiaques...

Peu après l'ouragan, une dizaine de morts étaient à déplorer à La Havane et dans les différentes provinces frappées par Irma. Mais vu la force colossale de cet ouragan c'est presque un miracle qu'il n'y ait pas eu plus de victimes... C'est sans doute dû au fait que les autorités préparent régulièrement la population à ce genre de catastrophes naturelles. Finalement, c'était surtout des dégâts matériels qui étaient à déplorer après Irma, et la plupart ont tous été réparés courant 2018, de façon assez bluffante et particulièrement rapide ! Certains sites sont même mieux qu'avant l'ouragan !







Environnement – écologie

Comme beaucoup de pays en Amérique latine, l’écologie dans la culture des Cubains est loin d’être une priorité. Cependant la (sur) consommation n’a jamais été encouragée, par idéologie, mais aussi par nécessité… Cela fait de Cuba un pays où rationnement et recyclage ont toujours été valorisés.

Au niveau de l’accueil touristique, des efforts ont été entrepris ces dernières années, notamment sur les plages où de nombreuses poubelles ont été installées. Mais vous ne manquerez très certainement pas de voir des papiers et autres déchets jetés à même la rue. Le premier problème rencontré par les autorités cubaines, concerne la dégradation des sols. Selon le ministère de l’Agriculture, les 3/4 des sols dédiés à l’agriculture sont victimes d’érosion, de compactage ou d’une salinité trop élevée. Les autorités cubaines doivent également lutter contre les nombreux départs d’incendie qui ravagent le pays.

Les espaces longeant les bords des routes sont souvent brûlés volontairement pour assurer la propreté des axes routiers, au détriment de la faune et de la flore avoisinantes. Le débat actuel concerne notamment l’impact écologique de la présence des touristes dans l’île et de la construction de nouveaux complexes hôteliers sur la côte. Le gouvernement cherche également à réduire la consommation d’énergie de sa population, même s’il semble plus le faire par souci budgétaire que pour préserver l’environnement. En 2007, une grande partie des réfrigérateurs du pays a été remplacée chez les particuliers par des appareils plus modernes, moins exigeants au niveau de leur besoin en énergie. Toujours à l’initiative de l’Etat, depuis 2005, une vaste campagne d’équipement des foyers ruraux en panneaux solaires a été lancée pour assurer à la population une production indépendante d’électricité mais on ne peut pas dire que cela ait porté ses fruits car les panneaux solaires restent rares dans le pays...

La préservation des plages est parmi les préoccupations actuelles de l'Etat cubain en matière d'environnement. Il s'agit de mieux préserver les côtes afin que le littoral ne soit pas trop bétonné. En 2017, l'Etat lance ainsi le plan Tarea Viva dont l'une des mesures consiste à interdire de façon stricte toute construction sur les zones côtières. Mais beaucoup de bâtiments ont alors été détruits sur le littoral, y compris des maisons. Et même si d'autres logements ont été reconstruits à l'intérieur des terres, en retrait du littoral, les habitants ont exprimé leur mécontentement car à l'époque de la construction de ces maisons sur la côte, personne ne les avait mis en garde et c'était parfaitement légal de construire sur le littoral.



Parcs nationaux

Si l’on connaît bien Cuba pour sa richesse architecturale et culturelle, ses plages inoubliables, l’accueil des cubains d’une incroyable gentillesse, on en oublierait presque que Cuba est dotée d’une nature exceptionnelle, encore très protégée.

Depuis peu, Cuba entend développer l’ écotourisme, dans une démarche de protection de l’environnement et de développement durable. Un gros travail est réalisé en matière de reconnaissance d’itinéraires, de création, d’adaptation d’équipements et de structures dans le respect des sites. Des refuges ont ainsi été aménagés dans les stations biologiques des parcs nationaux.

On dénombre 7 parcs nationaux et 6 réserves de la biosphère ainsi que de très nombreuses réserves naturelles.

[image: ] Parc national de Montemar (Matanzas). Ecosystème humide avec environ 200 espèces d'oiseaux protégées. Le parc abrite aussi une ferme d'élevage de crocodiles et un village Taino (ethnie amérindienne).

[image: ] Parc national Alejandro de Humboldt (Guantánamo). Nature luxuriante. Belles randonnées dans les forêts de ce parc qui longe la baie.

[image: ] Parc national Viñales (Pinar del Río). Champs de tabac, mogotes, plantations de café et grottes superbes. Région classée patrimoine mondial naturel de l'UNESCO.

[image: ] Parc national Peninsula de Guanahacabibes (Pinar del Río). Parc au bord de la mer des Caraïbes. Tortues marines et requins-baleines fréquentent ces eaux.

[image: ] Parc national Turquino ou Sierra Maestra (Granma). Parc qui compte les plus hautes montagnes de Cuba. Il est intimement lié à l'Histoire de ce pays puisqu'il fut un temps le refuge des Révolutionnaires cubains, à savoir de Fidel Castro et de ses compagnons parmi lesquels Che Guevara ou Raúl Castro.

[image: ] Parc national Desembarco del Granma (Granma). Site classé patrimoine mondial par l'UNESCO. Sublimes falaises côtières et site archéologique avec des objets d’environ 1 000 ans.

[image: ] Parc national Caguanes (Sancti Spiritús). Plus de 75 grottes. Formations karstiques impressionnantes.

[image: ] Plus d'informations sur le Site du Centro Nacional de las Aeras Protegidas (centre nationale des espaces protégés) : www.snap.cu



Faune et flore
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Faune

[image: ] Oiseaux. 388 espèces d’oiseaux ont été recensées à Cuba, depuis l’oiseau le plus petit du monde, le zunzún, jusqu’au caballero de Italia, un flamant rose de 1,50 m de hauteur. Le plus extraordinaire est le sijus (qui peut tourner la tête à 360 degrés). Le pic à bec d’ivoire a fait sa réapparition. Le trogon, ou tocororo, au cri étrange et aux magnifiques couleurs (noir, rouge, blanc, vert sombre), vit dans les forêts. Il a été choisi comme emblème national. On trouve souvent autour des habitations le coco negro, le coco blanco, le perroquet vert, les grues, les hirondelles, les pigeons et les tourterelles. Il y a, enfin, une foule d’oiseaux aquatiques : les goélands, les gaviotas (petites mouettes), les pélicans au bord de la mer et, près des réserves d’eau douce, le héron bleu, ou garza, la perdrix, la yaguaza – une oie sauvage de petite taille – ainsi que le gibier à plume.

[image: ] Insectes. En premier lieu, on trouve les papillons, souvent énormes, toujours aux mille formes et couleurs. Parmi eux, la mariposa cristal, qui ne jure que par les fleurs de buddleia. Il y a évidemment des insectes moins séduisants, les moustiques, les scorpions, parfois minuscules et dont la piqûre, selon certains témoignages, a des suites bien moins regrettables que celle d’un scorpion italien.

[image: ] Autres animaux. Christophe Colomb ne trouva que deux quadrupèdes sur l’île : un chien qui n’aboyait pas et le guaquinagi, sorte de raton laveur. Par la suite, des animaux domestiques importés (chevaux, chèvres, chats, cochons, chiens) sont retournés à la vie sauvage. Même le chien s’est modifié pour donner deux espèces opposées : d’un côté, le petit épagneul havanais, de l’autre, le molosse utilisé jadis pour pour chasser les esclaves. On ne saurait, bien entendu, oublier le bétail et les chevaux domestiques. Des daims ont été récemment importés pour satisfaire les chasseurs. Il y a peu de sangliers sur l’île. Soulagé – ou déçu – vous ne risquez pas de vous trouver nez à nez avec un lion ou un tigre : ils sont inexistants à Cuba. Mais vous avez davantage de chances de croiser un crocodile. Vous pourrez en voir ainsi que des alligators, en toute sécurité, dans les fermes de la péninsule de Zapata. Il existe aussi des réserves pour les manatís (ou lamantins, ou encore vaches de mer), gros mammifères lourds, mous et inoffensifs, assimilés jadis, on ne sait pourquoi, aux sirènes et décimés par les marins qui, affamés ou non, appréciaient leur chair. À signaler, un poisson de forme très allongée, au mouvement lent, véritable fossile vivant : le manjuarí. Les serpents, à Cuba, ne sont pas venimeux, même si un voyageur anglais du XIXe siècle signala la présence de l’aspic dans les plantations de canne à sucre et de bananes. Mais le majá de Santa María peut atteindre 4 m. Dans un registre reptilien plus modeste, iguanes, lézards verts, lézards des sables et caméléons abondent. Même sans les voir, on ne peut ignorer les grenouilles et les crapauds buffles avec leur sérénade nocturne sur deux notes. La tribu des chauves-souris s’enrichit de deux espèces aux noms poétiques : la chauve-souris papillon et la chauve-souris fleur. Quelques autres espèces peuvent atteindre une grande taille. On conclura ce petit traité des bizarreries naturelles de Cuba en citant le très rare almiquí, mammifère insectivore cantonné dans la région de Baracoa, et la minuscule grenouille-banane.

[image: ] De l'air à l'eau. Paradis des pêcheurs, plongeurs, biologistes et photographes sous-marins, les eaux de Cuba, salées ou douces, abritent environ 900 espèces d’habitants, dont les plus célèbres sont le marlin, le dauphin, le barracuda, la bonite, le thon, la raie, le maquereau et le requin. Parfois, une baleine s’égare assez près du rivage Atlantique. Les méduses, pieuvres et tortues marines aiment particulièrement ces eaux tièdes. Quant aux huîtres et langoustes, elles alimentent l’industrie de la pêche. Mais ce sont les lagons qui offrent le plus grand plaisir, avec la magnifique palette de couleurs des coraux. Dans les eaux profondes, on trouve le corail noir. Les plages sont jonchées de coquillages, de dollars des sables, d’étoiles de mer. Des poissons tropicaux aux mille formes, aux couleurs et dessins les plus surprenants, folâtrent dans ce décor, inoffensifs pour la plupart. Méfiez-vous en vous baignant des oursins, des méduses, du poisson dragon, de la raie pastenague et de l’occasionnel barracuda. Les eaux douces ne sont pas moins peuplées. Cuba possède les cours d’eau les plus propices à la pêche à la ligne. Elles sont également fréquentées par tout un petit peuple de tortues de mer et d’eau douce. Les amateurs de coquillages y trouveront moules (la moule géante de la mangrove), huîtres, conques et écrevisses en abondance. Bien que la majeure partie des crustacés (langouste, crabe, crevette) soit réservée à l’exportation (la flotte commerciale comprend plusieurs centaines de bateaux et les fermes d’élevage sont nombreuses), les hôtels et les bons restaurants de Cuba les servent très couramment. Vous pourrez aussi manger de la langouste dans toutes les casas particulares. C'est illégal (l'achat se fait au marché noir) mais toutes les maisons vous en proposeront pour environ 12 CUC le plat.

Attention ! Il est interdit de pêcher au harpon, de ramasser du corail ou des coquillages vivants. Ici, on est assez strict sur ce point.

Flore

À première vue, la végétation de Cuba n’a pas la variété de celle de l’Amérique centrale, ni son exubérance. Mais les forêts qui couvrent ses reliefs ont leur propre beauté, avec leur feuillage humide de rosée ou ruisselant de pluie, et de toutes les nuances du vert. L’arbre le plus répandu, qui est aussi l'arbre national, est le palmier. Il y en aurait 70 millions, de 60 espèces différentes. Dans le palmier, tout est bon : les palmes pour les toits, les chapeaux et les paniers, l’écorce imputrescible pour les murs et les cloisons, le tronc pour la charpente et les clôtures, les fruits pour les cochons, et le cœur, le palmito, pour composer un plat délicieux.

Les autres espèces d’arbres ne sont pas moins nombreuses ou originales, mais leurs noms tropicaux ne correspondent pas, pour l’oreille du néophyte, à une réalité concrète, à l’exception de l’eucalyptus, du pin et du cocotier. Dans la région de l’ouest, on fait des essais de culture de conifères. On mentionnera le yagruma, aux grandes feuilles dont la face est verte et le dos blanc, rival du palmier pour le titre d’arbre national, et, parmi les espèces plus répandues, le laurier, le figuier, le manguier, l’avocatier, le tamarinier, le caroubier, le jocuma, l’almácigo…

Les bois précieux abondaient à l’arrivée des Espagnols. Ils ont servi aussi bien à la construction des vaisseaux de la flotte espagnole et des palais luxueux qu’à la fabrication de meubles de renommée mondiale : ce sont le teck, l’acajou, l’ébène, le cèdre, le gaïac, le bois-de-fer et, plus spécifiquement cubains, le vijaguara de fuego, le majagua azul, le hueso de tortuga, ou le bambou, dont les différents noms résonnent déjà comme une musique cubaine. Aujourd’hui, il ne reste pratiquement rien de cette immense richesse.

Si l’on peut visiter les réserves de la forêt tropicale et les zones de reboisement, il existe aussi les zones sèches, hérissées de cactus et de buissons épineux, en particulier dans la région de Guantánamo. Le long des routes, dans les villes et les villages, les municipalités font pousser des arbres. Chaque villageois possède aussi son jardin où il cultive de préférence des fruits, des épices et des herbes aromatiques : persil, sauge, origan et, surtout, la menthe (la hierba buena), qui parfume le daïquiri et le mojito.

Parmi les épices, le gingembre, le poivre, la moutarde, le paprika, le chile (piment) pour les sauces (salsas), et encore le tabasco, la cardamome, la noix de muscade, la coriandre et le cumin. La plupart de ces épices ont été importées de la côte ouest de l’Afrique et d’Amérique du Sud.

Des plantes plus rares ont été également introduites pour leurs vertus médicinales ou magiques : l’althéa, le vétiver, le bois de santal, l’extrait de papaye. Les légumes, pour la plupart importés d’Afrique au temps de la traite, abondent. Leur culture est aisée, le sol riche nécessitant peu de fertilisants : aubergines, carottes, betteraves, pommes de terre, manioc, avocats (aguacate), haricots noirs (frijoles), chayote, banane (plátano) dans un registre plus typiquement latino-américain. Le riz est cultivé à l’échelle commerciale.
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Vofre spécialiste de Cuba

PASSEZ DU REVE A LA REALITE !
Circuits - Séjour - Croisieres

0820202077 (co0t d'un appel local)
Votre agent au bout du fil

WWW.ALMA-VOYAGES.COM
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VISACUEA vous permet de commander,
en quelques clics, votre visa pour Cuba.

Faites votre demande en ligne
et choisissez votre mode d'expédition.

VISACUEA vous fait parvenir de maniére
s(ire et rapide votre carte de tourisme,
que vous n'avez plus qu'a compléter.

contact@visa-cuba.fr - Tél. 0148 0144 45

Du lundi au vendredi de 10h h
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HAVANATOURCUBA

Le spécialiste de

VOUS FAIRE VIVRE

UNE EXPERIENCE
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Nos spécialistes seront ravis de vous répondre :
Havanatour - 16 rue Drouot - 75009 Paris
Tél:01 4801 4455 e E-mail : resa.web@havanatour.fr

www.havanatour.fr
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ROOTS TRAVEL
L'Autre Voyage a Cuba.

“Roots Travel,
Ppionniers du voyage

en chambre d'héte a Cuba
avec plus de 20 ans
d'experience!*
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Envie de vacances de réve? Nous avons endroit idéal pour vous évader !
Vivez une expérience unique sur I1le paradisiaque de Cayo Santa Maria,
'un des frésors cachés de Cuba. Plage de sable blanc, récif corallien, mer
turquoise.... Le Golden Tulip Aguas Claras Resort se fond élégamment
dans un cadre 3 la faune et la flore abondantes. Avec une offre tout

5 compris et de nombreux équipement, Phatel est la destination idéale
Vg pour se couper du quofidien.

Vous pourrez aussi profiter des plats typiques de la cuisine cubaine ef

3 internationale, d'un cockfail préparé avec soin par le personnel local ou

e des nombreuses activités quotidiennes de divertissement & Pintérieur et
%6 a l'extérieur du Resort.

Accessible par un chemin qui longe I'une des plus jolies lagunes
naturelles de I'le, avec des flamants roses  certains moments de fannée,
cette destination se trouve a une heure de laéroport international de
Santa Clara.

Idéal pour les couples et les familles!

PLAYTIME, ANYTIME @ GOLDEN TULIP AGUAS CLARAS RESORT.

canrmomanies  GOLDEN TULIP (K

Cayo Santa Maria - Cuba
Tél.: +53 42350016

GOLDENTULIP.COM PLAYTIME. ANYTIME.
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L'ABUS D'ALCOOL EST DANGEREUX POUR LA SANTE. A CONSOMMER AVEC MODERATION.
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GOLDENTULIP.COM

Certains disent qu'il ne faut jamais mélanger le travail et le
plaisir. Notre conseil ?

Faites-le aussi souvent que possible ! Dans les hétels Golden
Tulip, nous pensons que chaque instant peut étre synonyme

de plaisir. Nos clients peuvent vivre et partager des moments
ludiques, ainsi que découvrir la culture locale, pendant leur
temps libre.

Alors, nest-il pas temps de séjourner dans un hétel haut de
gamme ol vous pourrez enrichir votre esprit et vous relaxer ?
Ol vous pourrez fravailler ou réseauter comme vous le
souhaitez ?

PLAYTIME, ANYTIME @ GOLDEN TULIP AGUAS CLARAS RESORT.

GOLDEN TuLIP X

PLAYTIME. ANYTIME.
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